
A NNALES 

DES 

SCIENCES NATURELLES 
COMPRENANT 

LA ZOOLOGIE, LA BOTANIQUE 

L'ANATOMIE ET LA PHYSIOLOGIE COMPAREE DES DEUX REGNES 

ET L'HISTOIRE DES CORPS ORGANISES FOSSILES 

REDIGtES 

FOUR LA ZOOLOGIR 

PAR M. 11 ILNE EDWARDS 

POUR LA BOTANIQUE 

PAR MM. AD. BRONGNIART ET J. DECAISNE 

QUATR1EME SERIE 

Boa 

ZOOLOGIE 
TO X 

c \sAA41140 
• • . 

VICTOR MASSON ET FILS 
PLACE DE L'ECOLE-DE-MgDECINE 

1563 



.AIONOGRAPHIE 

DES 

CRUSTACES FOSSILES DE LA FAMILLE DES CANCERIENS 

Par M. ALPUONSE MILNE EDWARDS. 

Suite (1). 

§ VIII. 

DE L'AGELE DES XANTUIDES. 

L'agele des Xanthides comprend a elle seule presque autant de 
genres et d'especes que tous les autres ageles de la famille des 
Canceriens ; elle se compose d'un nombre considerable de types ou 
de centres principaux , autour desquels viennent se grouper les 
diverses formes derivees du type fondamental. 

Il est difficile, a raison de cette extreme varlet& de caracteriser 
nettement le groupe des Xanthides. En effel, on y reconnait au 
premier coup d'ceil 1'existence d'un plan d'organisation primor-
dial; mais ce plan a ete module de taut de manieres differentes, et 
par des transitions tellement insensibles, que la plupart des parti-
cularites de forme et de structure qui se temarquaient chez ce 
que l'on petit appeler les Xanthes typiques, ne se retrouvent plus 
quand on examine les genres derives. 

On pent cependant dire que les Xanthides sont des Canceriens 
a carapace en general fortement arquee en avant, mediocrement 
elargie et plus ou moins deprimee. Ce bouclier cephalo-thora-
cique n'est jamais aussi fortement bombe dans tous les sens que 
chez les Carpilides : toujours la partie posterieure en est aplatie ; 
la region cardiaque est peu saillante et les regions branchiales fres-

(4) Voy. Ann. des sciences nat., 4' serie, t. XVIII, p. 30. 

4° serie. ZooL. T. XX. (Cahier n° 5.) 2 18 
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peu renflees, ce qui donne A ces Crusiaces Lin aspect particulier 
qui permet de les distinguer au premier coup Le front est 
large et peu declive, tantot dente, bill& entier on a peine echan-
ere sur la ligne mediane. Les bords latero-anterieurs, de longueur 
mediocre, ne se recourbent ordinairement pas en dedans, comme 
nous I'avons vu chez les Carpilides, et la portion posterieure de la 
carapace, comprise en arriere d'une ligne qui joindrait la termi-
naison des bords latero-anterieurs, occupe en general un espace 
presque egal a la portion situee en avant de cette meme ligne. 

De meme que chez les Carpilides, la tigelle mobile des antennes 
internes se reploie tres-obliquement dans les fossettes creusees 
sous le front et destinees a les loger. Nous retrouvons d'ailleurs 
ce caractere chez tous les Canceriens, excepte dans les genres 
Cancer et les Pirimeles. La disposition des antennes externes et 
des pattes-machoires externes varie. 

Comme je viens de le dire, it est impossible d'etablir parmi les 
Xanthides des coupes nettement delimitees et subordonnees les 
unes aux autres ; car, si l'on voulait s'attacher l'etude d'un ou de 
quelques-uns des caracteres seulement, on les verrait exister sou-
vent ensemble chez des genres naturellement tres-dissemblables, 
et manquer chez d'autres qui sont evidemment voisins. On doit 
s'attacher ici plus que jamais a l'examen comparatif de l'ensemble 
des caracteres, et l'on est ainsi conduit a reconnaitre parmi ces 
Canceriens six types principaux, autour desquels se rangent un 
grand nombre de formes accessoires plus ou moins voisines qui 
les relient les uns aux autres. Plusieurs de ces dernieres sont 
fournies par les Xanthides fossiles, dont on connait un nombre 
assez considerable, et qui, biers que presentant avec les vivants 
de grandes analogies, ne peuvent pour la plupart rentrer dans 
aucun des genres actuels, et doivent presque toujours former de 
petites divisions generiques particulieres servant souvent de chai-
nous entre nos groupes vivants. 

Dans certains cas, it est facile, a raison de la parfaite conserva-
tion des individus, d'etablir exactement la place que ces fossiles 
doivent occuper dans la classification methodique des Xanthides ; 
mais parfois quelques••uns des caracteres les plus importants de-
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meurent caches, et pour arriver a un resultat, it faut se contenter de 
ramie comparative rigoureuse des portions plus ou moins essen—
tielles que l'on a entre les mains, et l'on ne peut se baser que sur 
des analogies de formes qui, a la verite, trompent rarement, mais 
ne sont cependant pas d'une certitude absolue. On comprend done 
facilement qu'avant d'entreprendre un travail de cette nature, it 
est plus necessaire que jamais de s'appuyer sur l'etude des Crus-
taces vivants, de suivre pas a pas leurs modifications de formes, 
et d'examiner quelles sont les relations qui peuvent exister chez 
eux entre les caracteres les plus fondamentaux et ceux tires de 
leur aspect et de leur forme generale, c'est-A-dire des proportions 
relatives des diverses regions de la carapace, partie qui, le plus 
souvent, a pu echapper aux causes de destruction. 

Les six formes principales que l'on remarque parmi les Xan—
thides, et dont on pent faire autant de sections, sont les suivantes : 

4° Les XANTHIENS, qui ont pour type le genre Xantho. 
2° Les CHLORODIENS, representes par le genre Chlorodius. 
3° Les ETISIENS, represent& par le genre Etisus. 
4° Les OZIENS, represent& par le genre Ozius. 
5° Les PILUMNIENS, represent& par le genre Pi/umnus. 

6° Les PANOPEENS, representes par le genre Panopeus. 

Les formes accessoires, qui, groupees autour de chacun de ces 
types, forment ces sections, sont nombreuses, et se rattachent les 
unes aux autres par des graduations tellement insensibles, qu'on 
ne peut hesiter un instant 5 reconnaitre la un vaste ensemble 
tellement homogene, qu'il est impossible d'y etablir des coupes 
tranchees, si l'on vent suivre dans ce travail les lois des classifi-
cations naturelles. 

Le genre Xantho, qui se place en tete de la section des XAN—
THIENS, a 6te etabli par Leach , et tel que l'on doit aujourd'hui le 
comprendre, it renferrne les Xanthides a carapace plus ou moins 
elarp,ie, deprimee posterieurement, a front large et non dente, a 
bords later°. anterieurs dentes ou lobes, chez lesquels l'article 
basilaire des antennes externes se reunit largement au front, et la 
tigelle mobile de ces appendices se trouve logee dans J'angle 
orbitaire externe. L'endostome ne presente pas de cretes pour 
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limiter le canal branchial, et le bord labial West pas echancre 
l'extremite de ce dernier conduit. Enfin les pinces sont terminees 
par des doigts aigus, et les pattes ambulatoires sont cylindriques 
ou comprimees, mais ne portent pas de cretes en dessus. 

Les X. /loridus (1.) et X. rivulosus (2) peuvent etre pris pour 
type de ce genre. 

Autour du genre Xantho, it existe un grand nombre de genres 
plus on moins semblables a celui-ei, mais qui, a raison de certaines 
particularites de leur organisation, doivent en etre distingues. C'est 
ainsi quo je crois necessaire de separer et de former une division 
generique particuliere pour les especes dont les bords latero—
anterieurs sont minces, et dont les pattes ambulatoires portent en 
dessus des cretes tranchantes. Ces particularites de structure se 
rernarquent au plus haut degre chez les X. incisus (3), X. octo-
dentatus (Ii) et X. superbus (5), que je propose de ranger dans 
Ic genre Lophozozyrnus , correspondent presque entierement l la 
subdivision (§ B, b b) &bile par M. Milne Edwards parmi les 
Xanthes propremen( Bits. 

Les Lophozozymes servent do chainon entre les Xanthes et les 
Zozymes. Ce dernier genre comprend, en effet, les Xanthides a 
carapace un peu plus bombee quo les precedents, dont les pattes 
ambulatoires sont pourvues en dessus d'une crete aigue, et enfin 
dont les doigts des pinces sont creuses en coiner A leur extremite. 
Ce caractere les fait distinguer facilement des Lophozozytnes, dont 
les pinces Ctaient tranchantes. Le type des Zozymus est fourni par 
le Z. ceneus (6) des mers de l'Inde, espece sur laquelle Leach 
s'etait base pour l'etablissement de crete division generique. 

La plupart des Zozymus de M. Milne Edwards se rangent aujour-

(4) Montagu, Linn. Trans., t. IX, pl. 2, fig. 4. — Milne Edwards, Hist. 
nat. des Crust., t. I, p. 394. 

(2) Risso, Crustads de Nice, p. 4 4. — Milne Edwards, Hist. nat. des Crust., 
I. I, p. 394. 

(3) Milne Edwards, loc. cit., p. 397. 

(4) Idem, loc. cit., p. 398. 

(5) Dana, United States explor. Exped., I. I, p.467, pl. 8, fig. 5. 
(6) LinnO, Mus Lud. Ulri., p. 451. 
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d'hui dans d'autres groupes : ainsi le Z. latissimus (1) est un 
4tergatis, et le Z. tomentosus (2) est un Actceodes. 

Le genre Zozymodes de M. C. Heller (3) prend place egalernent 
ici. II est remarquable par la forme globuleuse de la carapace, et 
it se distingue des groupes voisins par la disposition du troisieme 
article des pattes-machoires externes, dont le bord anterieur est 
echancre comme chez le genre Daira. 

Parmi les autres derives du genre Xantho, dont les pattes 
ambulatoires sont cylindriques ou seulement comprimees, mais 
toujours depourvues de cretes, on remarque des differences im-
portantes dans la disposition de la region anterieure. Chez les 
uns, de memo que chez les Xanthes proprement dits, l'article 
basilaire de l'antenne externe atteint le prolongement sous-frontal; 
chez les autres, cet article est tres—eloigne du front, et souvent 
meme ce n'est que le deuxieme article qui se trouve en rapport 
avec cette partie du bouclier cephalo-thoracique. 

Les genres qui font partie de la premiere subdivision sont les 
Xanthodes, Paraxanthus, Cycloxanthus, Homalaspis, Medceus, 
Xanthopsis. 

Le genre Xanthodes a ete etabli par M. Dana (It) pour quelques 
especes chez lesquelles l'article basilaire des antennes externes 
se joint a un prolongement frontal mince et etroit, au lieu de se 
reunir largement au front. Par la forme generale de la carapace, 
ainsi que par la disposition du front et des pattes, les Xanthodes se 
rapprochent d'ailleurs beaucoup de certains Xanthes, et particu—
lierement de ceux dont le bouclier cephalo-thoracique est peu 
elargi, tels que le X. scaber (5) et le X. Lamarckii (6). Je suis 
dispose a croire que les Xanthodes ne doivent pas etre separes des 
Xanthes; mais comme je n'ai eu entre les mains aucune des 

(4) Milne Edwards, loc. cit., p. 384. 

(2) Idem, loc. cit., p. 385. 

(3) Heller, Crustaceen Fauna des rothen Illeeres (Akad. der Wissenchaft, 1861 , 

p. 326). 
(4) Dana, Unit. Stat. explor. Exped., CBUSTACEA, t. I, p. 475. 

(5) Fabricius, Suppl. Entom. syst., p. 336. 
(6) Milne Edwards, Kist. nat, des Crust,, t, I, p. 354 . 
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especes decrites par l'illustrezoologiste americain , it ne m'appartient 
pas de resoudre cette question; it faudrait pour cela comparer leur 
region antennaire a celle des Xanthes, tels que le X. lividus (1), 
chez lesquels le prolongement sous—frontal est mince et etroit. 

Le genre Paraxanthus a ete propose, en 1811.3, par M. H. Lu-
cas (2) pour un Cancerien recueilli sur les cotes du Chili, et auquel 
it donna le nom de P. hirtipes. Cette espece est, en effet, remar—
quable par la forme tres—aplatie de sa carapace, par son front 
extremement avance, et par la disposition du troisieme article des 
pattes-machoires externes qui est beaucoup plus long que large ; le 
bord anterieur en est tellement oblique, que son angle interne 
constitue une sorte de tubercule terminal. Le plastron sternal est 
fortement retreci en avant; et enfin, de meme que dans les genres 
precedents, 1'abdomen du male est subdivise en cinq articles seu-
lement. 

M. Dana avait cru devoir ranger a cote du P. hirtipes le 
X. sexdecimdentatus (3). Ces deux especes n'ont cependant entre 
elles que des rapports eloignes ; les seuls caracteres communs 
sont la courbure des bords latero-anterieurs et la forme avancee du 
front, mais elles s'en distinguent par d'autres parlicularites tres-
importantes. Les pattes-machoires externes ont une forme com-
pletement differente le troisieme article, au lieu d'être prolonge 
en avant, est au contraire subrectangulaire. Le plastron sternal 
n'est pas retreci en arriere comme chez le P. hirtipes; enfin les 
bords latero-anterieurs de la carapace sont multidentes. Ce der-
nier caractere ne nous permet pas de reunir le X. sexdecimden-
tatus aux Xanthes veritables , et nous oblige a en faire le type 
d'une division generique particuliere, que l'on peut designer sous 
le nom de Cycloxanthus (It). 

(4) Lamarck, list. des anim. sans vent., t. V, p. 272. 
(2) D'Orbigny, Voy. dans l' Amer. mdrid:, CRUST., p. 48, pl. 7 bis. 
(3) Milne Edwards et Lucas, Voy. de d'Orbigny, CRUST., p. 4 5, pl. 7, fig. 2. 
(4) Cette denomination avail ete employee par M. Milne Edwards pour quel—

ques Crustaces fossiles du terrain nummulitique du departement des Landes, 
mais it est reconnu aujourd'hui qu'ils doivent prendre place dans le genre 
Xanthopsis de M'Coy ; le mot Cycloxanthus devient done disponible. 
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Le genre Medceus de M. Dana (1) a d'etroites aftinites avec les 

Xanthes : le front et les antennes sont disposes de meme ; les pattes 
sont identiques ; seulement les bords latero-anterieurs de la cara—
pace, au lieu d'arriver a l'angle orbitaire externe, se dirigent en 
has, et s'avancent au-dessous de 1'orbite jusque sur les regions 
pterygostomiennes, dans le voisinage du cadre buccal. Cette par—
ticularite de structure donne a la carapace un aspect tout a fait 
remarquable, surtout quand on l'exa mine de profit ; elle existe ce-
pendant, mais a un bien inoins haut degre, chez quelques Xanthes, 
le X. lividus entre autres. 

Le genre Homalaspis (2), dont je propose l'etablissement, ne 
renfermc jusqu'a present qu'une seule espece, le Xantho pla—
nus (3), qui ne pent rester parmi les Xanthes, dont it differe par 
la forme des pattes—machoires externes et par la .disposition de 
l'abdomen. En effet, le troisieme article des pattes-machoires, au 
lieu d 'etre presque rectangulaire, est beaucoup plus long que large 
et presque triangulaire, ressemblant assez sous ce rapport a ce qui 
se voit chez le Paraxanthus hirtipes ; mais ce Decapode differe de 
ce dernier, ainsi que des Xanthes, par l'abdomen, dont tons les 
anneaux sont libres chez le male au lieu d'être soud4s, de Neon 
ne plus presenter que cinq articles. Cette particularite a toujours 
ete consideree comme tres-importante, et, toujours dans le groupe 
qui nous occupe, elle a necessite la creation d'un genre. Dans le 
cas dont it est ici question, elle se trouve associee a tin carac—
tere egalement important, celui que nous fournissent les pattes-
maehoires. Si 1'on veut que les genres aient UDC meme valeur, et 
soient bases sur des differences d'importance egale , it est done 
impossible de laisser le. X. planes parmi les Xanthes, et de n'en 
pas faire le type d'une petite division speciale. 

Les Xanthopsis de M. M'Coy (h) dcivent Sc ranger a cote 
des genres precedents; ils presentent certaines analogies avec les 

(4) Dana, Unit. Stat. explor. Exped., CRUST., t. I, p. 484. 

(2) De ;tzocXo; plat, et Occirl;, bouclier. 
(3) Milne Edwards, Hist. nat. des Crust., t. I, p. 397 ; roy. de d'Orbigny, 

CRUSTACES, p. 44, pl. 6, fig. 4. 
(4) M'Coy, Ann. and Mag. or Nat. Hist., 2e serie, 4849, t. IV, p. 462. 



280 ALPHONSE MILNE EDWARDS. 

Cycloxanthes. En effet, la carapace est peu elargie, et les bords 
latero-anterieurs sont fortement courbes; mais en meme temps 
ccs Crustaces paraissent relier les Xanthides aux Carpilides par 
l'intermediaire des Harpactocarcinus, dont ils offrent jusqu'A un 
certain point la memo voussure de la carapace et le memo front 
quadriden te. 

Les Xanthiens dont l'article basilaire des antennes externes 
n'atteint pas le front se repartissent en quatre genres, qui sont 
les suivants : Platyxanthus, illenippe, Pelceus et Xanthilites. 

Je propose de separer des Xanthes ordinaires, et de former sous 
le nom de Platyxanthus une nouvelle division generique pour le 
X. Orbignyi (1) et pour deux especes nouvelles que je compte 
faire connaitre prochainement. Chez ces Crustaces, l'artiele basi-
laire des antennes externes est tres-eloigne du front, et 1'abdomen 
est divise en sept articles. Par ce dernier earactere, qui leur est 
commun avec tous les genres de la section des Xanthiens a base 
antennaire courte, its se rapprochent des H ornalaspis, mais its s'en 
eloignent, ainsi que des Xanthes ordinaires, par la disposition de 
la region antennaire. Le troisieme article des pattes-machoires 
externes est plus long que large, et son Nord anterieur est tres-
oblique. Ces particularites de forme rappellent ce que l'on re—
marque chez l'Homalaspis planus (Edw.) et chez le Paraxanthus 
hirtipes, et s'eloignent de la forme ordinaire de cet appendice chez 
les Xanthes. Ce nouveau genre se distingue done facilement par 
un ensemble de caracteres de la plus haute importance. 

Dans le genre Menippe (2), l'artiele basilaire des antennes 
externes est egalernent tres-court, a tel point que le second article 
atteint A peine le front, et le troisieme est loin de remplir l'hiatus 
orbitaire, de sorte que la fossette antennulaire n'est pas complete-
ment separee de l'orhite. La carapace est plus bombee que dans le 
genre precedent, et ordinairement un peu bosselee pres du front. 
L'endostome porte une petite crete, qui ne se continue pas jus-

(4 ) Milne Edwards et Lucas, Voy. de d'Orbigny, CRUSTACgS, p. 4 4, pl. 7, 
fig. 4. 

(2) Menippe, de Hann, Fauna japonica, 4833, p. 24 ; Pseudocarcinus, Milne 
Edwards, Hist. nat. des Crustaces, 4834, t. I, p. 407. 
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qu'au bord labial. Cette disposition n'existait dans aucun des genres 
precedents. Les pinces sont remarquables par leur taille exageree. 
Le M. Rumphii (1), qui habite les mers de l'lnde, peut etre pris 
comme type de cute division. 

Le genre Pelceus , etabli par Eydoux et Souleyet (2), comprend 
tine espece des Iles Sandwich presque entierement semblable aux 
Menippe par la forme de la carapace, la disposition des anten-
nes, etc.; mais qui en differe par la disposition du troisieme article 
des pattes-machoires externes, lequel, au lieu d'être subrectangu-
laire, est plus long que large, et arrondi en avant. Souleyet s'etait 
completement mepris stir les affinites veritables de ce genre; car, 
dans la description qu'il en donne, it le classe parmi les Caneeriens, 
dont radicle basilaire des antennes externes arrive jusqu'au front, 
et it ne signale pas les analogies etroites qui rapprochent les 
Pelceus des Menippe. Cette erreur est d'autant plus singuliere que, 
dans la figure qu'il a donnee de la region buccale et frontale de ce 
genre , et on le dessinateur a represents assez exactement ce 
qu'il avait sous les yeux, la petitesse de Particle basilaire des 
antennes est meme exageree, et le deuxieme article atteint a peine 
le front. 

Le genre Xanthilites (3) de M. Bell est tres-voisin des Xanthes 
ordinaires a carapace etroite, mais it en differe par la brievete de 
l'article basilaire des antennes externes, qui, de memo que dans 
les trois genres precedents, n'atteint pas le front. Les regions 
branchiales sont remarquablement renflees, et donnent•a la cara-
pace un aspect particulier, qui rappelle un peu ce qui s'observe 
chez quelques Galenides. 

Je dois placer aussi a la suite des Xanthiens un certain nombre 
de fossiles dont it m'a ete presque ici impossible d'etudier tons les 
caracteres, et chez lesquels la region antennaire, rabdomen, les 

(4) Fabricius, Suppl. Enlom. syst., p. 336.— Milne Edwards, Hist. nat. des 
Crustaces, t. I, p. 408. 

(2) Voyage de la Bonite, 4852, p. 224.— Lucas, Voy.uu pole sud, CRUSTACi:S, 
p. 47. 

(3) Bell, Fossil Malacostracous Crustacea (Pabeontographical Society, 4857, 
p. 47). 
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pattes-machoires externes ou d'autres pieces caracteristiques, 
manquent, de telle sorte qu'on ne petit savoir exactement a cote 
de quel genre vivant its peuvent se placer. Cependant, a en juger 
par les parties conservees, it me parait evident que c'est dans cette 
section qu'ils doivent prendre place. Les genres suivants sont 
dans ce cas : 

Le genre Xanthosia, etabli par M. Bell (1) pour quelques Crus-
taces du terrain cretace, qui ressemblent beaucoup aux Xanthes 
elargis, tels que le X. floridus, mais dont on ne connait que la 
face dorsale de la carapace. 

Le genre Titanocarcinus (2), groupe que je crois devoir for-
mer pour un certain nombre de Crustaces fossiles qui, par leurs 
formes generates, presentent beaucoup d'analogies avec certains 
Xanthes, mais qui s'en eloignent par l'elargissement de la cara-
pace en arriere. Le X. Edwardsii de M. Sismonda doit rentrer 
dans cette petite division. 

Le genre Lobonotus (3), renfermant un Cancerien fossile du ter-
rain miocene de Saint-Domingue, qui, par la disposition de la region 
antennaire, des pattes, etc., se rapproche beaucoup des Xanthes, 
dont it s'eloigne neanmoins par le renflement des regions bran-
chiales, caractere qui doit le faire placer a cote du genre precedent. 

Le genre Caloxanthus (it) , dont je propose la creation pour 
recevoir une espece des gres verts du Maine, dont 1'aspect est 
tres-remarquable et tout a fait particulier; it se rattache intime-
ment aux Xanthes ordinaires a carapace el argie ; mais on n'apercoit 
sur le Lonelier cephalo-thoracique aucune indication des regions. 

Les CHLORODIENS, representes par le genre Chlorodius, se lient 
etroitement aux Xanthiens. Les Zozymes, ainsi que les Xanthodius, 
peuvent etre regardes comme les anneaux de la chaine qui reunit 
ces deux groupes. En etTet, le nom de Chlorodius, donne par Leach 
aux Canceriens dont les doigts sont termines en cuiller, fut appli-

(4) Bell, loc. cit. (Pala'ontographicat Society, 4862, p. 3). 
(2) De Bravos, marne, et =text-doe, crabe. 
(3) De AoCoe, lobe, et v;:....,ro;, dos. 

(4) De xcak, beau, et de Xantho. 
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que par Ruppell a un petit Crustace common sur les cotes de la 
mer Rouge, et appele Cancer niger par le voyageur Forskal (1). 
M. Milne Edwards fit ensuite rentrer dans ce meme genre un 
certain nombre d'especes analogues par leurs formes aux Xanthes, 
dont les pattes ambulatoires sont cylindriques ou comprimees, 
mais ne portent pas de cretes tranchantes sur leur bord supe-
rieur , dont les pieces sont en cuiller , dont l'article basilaire des 
antennes externes se reunit largement au front, la tigelle mobile 
etant logee dans 1'hiatus orbitaire externe ; dont le troisieme article 
des pattes-machoires externes est legerement echancre sur son 
bord anterieur, et enfin dont 1'abdomen du male est divise en 
cinq articles, les troisieme , quatrieme et cinquieme segments 
etant sondes entre eux. 

Ce genre ainsi delimite est arrive aujourd'hui a renfermer 
un grand nombre d'especes tres-differentes entre elles. Chez 
quelques -unes, la carapace etait tres-elargie et presque lisse ; chez 
d'autres, elle etait etroite et bosselee ; aussi je crois necessaire 
d'efablir quelques coupes dans ce petit groupe naturel, et je pro-
poserais de conserver le nom de Chlorodius pour les especes plus 
ou moms semblables au C. niger de Forskal, chez lesquelles la 
carapace est retrecie, peu bombee, peu bosselee (si ce n'est sur 
les regions latero-anterieures), on les pattes anterieures sont 
longues, et on les bras depassent beaucoup le bord de la carapace. 

Les autres especes de l'ancien genre Chlorode se placeraient 
alors naturellement dans deux sous-genres, que je designerais 
sous les noms de Phymodius (2) et de Leptodius (3). 

Les premieres se reconnaissent a leur carapace etroite comme 
celle des Chlorodes, mais fortement lobulee en avant aussi bien 
qu'en arriere. Le Phymodius ungulatus (4) et le P. areolatus (5) 
peuvent etre pris pour type de cette petite division. 

(1) Forskal, too. cit., p. 89. — Ruppell, loc. cit., p. 20, pl. 4, fig. 7. —
Milne Edwards, loc. cit., t. I, p. 404. 

(2) De cpii'poc, verrue. 
(3) De AErrra;, mince. 
(4) Chlorodius ungulatus, Milne Edwards, loc. cit. , t. I, p. 410. 

(5) Chlorodius areolatus, Milne Edwards, loc. cit., t. I, p. 400. 
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Le sous-genre Leptodius comprend les especes qui, comme le 
L. exaratus (1), ont la carapace elargie, legerement bombee en 
avant, peu ou point lobulee, si ce n'est vers la partie anterieure, 
et les bras courts , et ne depassant pas le bord du bouclier 
ceplialo-thoracique. 

Les Chlorodes, avons-nous dit, se lient intimement aux Xanthes, 
dont ils offrent l'aspect exterieur. Parmi les Xanthiens, le genre 
Zozynius, en effet, porte des pinces en cuiller mais ses pattes 
ambulatoires sont garnies de cretes tranchantes , tandis que chez 
les Chlorodes ces appendices sont cylindriques. 

Le genre Xanthodius de M. Stimpson (2), qui ressemble, ainsi 
que son nom 1'indique, a certains Xanthes, presente une combi-
naison de caracteres telle, qu'il doit etre place entre la section des 
Chlorodiens et celle des Xanthiens; en effet, ses panes ambula—
toires sont cylindriques, ses antennes externes sont disposees 
comme chez les Chlorodes, et ses pinces sont egalement en 
cuiller; mais ii se distingue de ces derniers par ('existence d'une 
legere crete stir l'endostome, qui est lisse chez les Chlorodiens. 
La forme elargie de la carapace des Xanthodius les rapproche 
particulierement du sous-genre Leptodius. 

A cote des Chlorodes viennent se ranger deux petits genres, 
dont on doit la connaissance a M. J. Dana, et qui servent a ratta-
cher les Chlorodes aux Pilumniens : ce sont les Pilodius et les 
Cyclodius. 

Le genre Pilodius (3) se reconnait a ses pinces terminees en 
cuiller eta sa carapace retrecie. II se rapproche particulierement 
par IA des Chlorodius et des Phymodius, mais it s'en distingue par 
la disposition de l'article basilaire des antennes externes, qui est 
court, et qui, au lieu d'être enchasse largement entre le prolon - 
gement sous-frontal et le bord sous-orbitaire interne, atteint a peine 
ce prolongement, lequel est etroit, petit, et n'arrive qu'a l'angle 
de l'article antennaire. Cette difference est du meme ordre que 

(4) Chlorodius exaratus, Milne Edwards, loc. cit., t. I, p. 402. 

(2) Stimpson, Ann. of the Lyceum of nat. Hist., 4858, t. VII, p. 6. 

(3) Dana, Unit. Stat. explor. Expel., CRUST., t. I, p. 216. 

• 
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celle que nous avons vue exister entre les Xanthes et les Xan-
thodes. Les bords latero-anterieurs de la carapace, au lieu d'être 
lobes ou largement dentes comme chez les Phyrnodius et les 
Leptodius, sont garnis de dents spiniformes comme chez certains 
Chlorodes. Le Pilodius scabriculus (1) et le P. pugil (2) peuvent 
etre consideres comme les types du genre. 

Le genrelCyclodius (3) de M. Dana comprend les Cancjriens 
carapace etroite, suborbiculaire, lobulee, a bords latero-anterieurs 
decoupes en dents spiniformes, a surface legerement poilue, 
pinces terminees par des doigts creuses en cuiller, a article basi-
laire des antennes externes largement reuni au front, et a abdo-
men du male divise en sept articles. Ce groupe se rapproche des 
Chlorodes par plusienrs de ses caracteres, entre autres par la 
forme des pinces, I'absence de cretes sur l'endostome, la disposi-
tion de la region antennaire ; mais, d'autre part, it a d'etroites 
relations avec les Pilumnes; l'aspect general de la carapace est le 
fame, la surface en est poilue, et enfin l'abdomen du male pre-
sente sept articles, comme chez toutes les especes de ce dernier 
genre. Les Cyclodius peuvent done etre consideres comme un 
type de transition servant a relier deux formes, celle des Chlo-
rodes et celle des Pilumnes qui, au premier abord, paraissent 
res-differentes. 

Les PI LUMNIENS constituent un petit groupe tres-naturel ct tres-
nombreux en especes ; ils ne comprennent cependant que deux 
genres : le genre Pilumnus et le genre Pilumnoides, et encore 
ce dernier n'est lui-meme represents que par une seule espece. 

Le genre Pilumnus, dont on doit la creation a Leach (It), com-
prend les Xanthides a carapace peu elargie, legerement bombee et 
couverte de poils, a bords latero-anterieurs generalement spinu-
leux. Les pinces des Crustaces de ce groupe sont terminees par 
des doigts aigus. Ordinairement l'article hasilaire des antennes 

(4) Dana, loc. cit., t. I, p. 220, pl. 42, fig. 9. 

(2) Idem, loc. cit., p. 219, pl. 42, fig. 8. 

(3) Hem, loc. cit., p. 222. 

(4) Leach, Trans. Linn. Soc., t. XI, p. 322. 
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externes est court, et n'atteint pas le front; it n'est guere plus large 
a son extremite que le second article, qui est presque aussi long. 
Le troisieme depasse le front et n'est pas loge dans l'hiatus orbi-
taire, mais completement mobile. Enfin la tigelle terminate de ces 
antennes est tres-longue. L'endostome porte de chaque cote une 
crete saillante, destinee a limiter le canal expirateur de la chambre 
branchiale. Nous avons vu que, chez la plupart des genres prece-
dents, l'endostome etait lisle; les Menippe et les Xanthodius seuls 
portaient un rudiment de crete, qui, au lieu d'atteindre le bord 
labial, s'arretait a peu de distance du bord posterieur de l'en—
dostome. Ce caractere suffit done pour separer nettement les 
Xanthiens des Pilumniens. Ces derniers ont d'ailleurs quelque 
chose dans leur aspect general qui ne permet pas de les mecon-
naltre ; it faut aussi noter que toujours 1'abdomen du male est divise 
en sept articles. 

Le genre Pilumnoides a ete etabli par M. Lucas (1) pour une 
petite espece dont M. Pceppig (2) avait fait un Hepatus, mais qui a 
des relations tres-etroites avec les Pilumnes, et qui, dans une clas-
sification methodique, doit etre placee a cote de ces derniers. Les 
seuls caracteres propres a distinguer les Pilumnoides consistent 
dans la forme generale de la carapace, et la disposition du cadre 
buccal. En effet, le bouclier cephalo-thoracique est suborbiculaire 
et fortement bombe, au lieu d'etre_aplati comme dans le genre 
precedent, et ses bords latero-anterieurs, au lieu de se terminer 
brusquement a l'angle latero-posterieur, se continuent, en decri—
vant stir la region branchiale une courbe reguliere, jusqu'au 
niveau du milieu de la region cardiaque. Le bord anterieur du 
cadre buccal est plus droit que chez les Pilumnes. 

Je crois devoir placer a la suite des Pilumniens un Crustace 
fossile du terrain nummulitique, remarquable par la forme de sa 
carapace, et qui constitue tin petit genre , auquel je proposerai de 
donner le nom de Syphax. En le placant a cote des Pilumnes, 

(4) Lucas, Voy. de d'Orbigny, CRUSTACES, p. 24, p1. 9, fig. 2. 

(2) Hepatus perlalus, Pceppig, Archiv fur Naturgeseh. de Wiegmann, 4836, 

p.435, pl. 40, fig. 2. 
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je me base plutot sur des analogies de formes que sur des ca-
racteres precis; en effet, je n'ai pu etudier que le houclier 
cephalo-thoracique de cet animal. La region antennaire, les 
pattes ambulatoires et 1'abdomen, qui auraient etc; si importants 
a examiner, manquaient sur les echantillons que j'ai eus entre les 
mains. 

Nous aeons dejN vu que par l'intermediaire des Cyclodius, les 
Pilumnes se rattachaient aux Chlorodiens ; d'autre part ils se rat-
tachent aux Xanthiens, et ce sont les genres Menippe, Pelceus, etc., 
qui etablissent ce passage. En effet, chez les Pilumnes aussi bien 
que chez ces derniers, l'article basilaire des antennes externes 
n'atteint generalement pas le front, et 1'abdomen du male est 
divise en sept articles. Nous verrons plus loin que les Pilumnes 
se lient egalement aux Panopeens. - 

La section des PANOPEENS est constituee tout entiere par l'ancien 
genre Panopeus tel que M. Milne Edwards (1) l'avait cree et deli-
mite, en y comprenant aussi les especes dont les travaux recents 
l'avaient enrichi. Mais ce groupe ainsi augmente etait arrive a 
renfermer des formes trop heterogenes et des especes dont les 
caracteres etaient trop dissemblables. Aussi M. Stimpson a-t-il 
propose d'y etablir plusieurs coupes generiques. Aujourd'hui on 
reconnait parmi les Panopeens les genres Panopeus, Eurythium 
et Heteropanope. 

Le genre Panopeus ainsi circonscrit comprend les Xanthides a 
carapace en general mediocrement elargie et un peu ovalaire, 
chez lesquels les bordslatero-anterieurs sont minces et dentes ; les 
pattes ne sont pas surmontees de cretes ; l'article basilaire des an-
tennes externes se joint au front ; le cadre buccal est largement 
ouvert en avant, et le bord labial est fortement echancre pour 
constituer un orifice expirateur ; mais l'endostome n'est pas garni 
de cretes saillantes. Le bord inferieur de l'orbite est interrompu 
par un hiatus profond, situe au-dessous de l'angle orbitaire externe. 
L'abdomen du male n'est compose que de cinq articles. Le 

(l) Milne Edwards, ioc. cit., t. I, p. 403. 
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P. Herbstii (1) peat etre pris comme type de ce genre, qui parait 
etre essentiellement americain. Nous aeons deja vu, dans un pre-
cedent .chapitre, que le genre Panopeus avait quelques rapports 
de formes avec certains Portuniens, et partienlierement avec les 
Carcins. D'autre part, it se rattache intimement aux Xanthes 
proprement dits, dont it ne differe guere que par l'existence d'un 
hiatus sous-orbitaire externe. 

M. Stimpson a propose de separer des Panopees, et de former, 
sous le nom d'Eurytium (2), une nouvelle division generique 
pour une espece des cotes de l'Amerique septentrionale, connue 
sous le nom de Panopeus limosus (3). Ce Crustace se distingue en 
effet des Panopees veritables par la largeur de sa carapace, la forte 
crete de son endostome et la disposition des verges, qui, chez le 
male, passent sous le bord du sternum pour atteindre l'abdomen, 
montrant ainsi tine certaine analogic avec les Ocypodes. L'abdo-
men du male, de meme que celui du genre precedent, est divise en 
cinq articles. 

Le genre Heteropanope, etabli egalement par M. Stimpson (4), 
comprend certaines especes tres—voisines des Panopees, mais 
dont l'endostome est muni d'une crete fortement marquee, attei-
gnant le bord labial; dont la fissure sous-orbitaire externe est 
petite au lieu d'être largement ouverte enfin, dont 1'abdomen se 
compose de sept articles chez le male. Les Panopeus dentatus (5), 
P. caystrus (6) et P. formio (7) peuvent servir de types a ce genre. 
Les Heteropanopees presentent beaucoup de ressemblance avec 

(4) Cancer Panope, Herbst, loc. cit., p1. 50, fig. 5; Panopeus Herbstii, 

Milne Edwards, loc. cit., t. I, p. 403. 

(2) Stimpson, Notes on North American Crustacea (Ann. and Lye. of vatur. 

Hist. of New-York, 4 859, p. 4 0). 

(3) Cancer limosa, Say, Journ. Acad. Nat. Sc. of Philadelphia, t. I, p. 446 ; 
Panopeus limosus, Milne Edwards, Hist. nat. des Crust., t. I, p. 404. 

(4) Stimpson, Prodrornus (Proceed. of the Acad of Nat. Sc. of Philadelphia, 

4 858, p. 33). 

(5) White, Zool, of the Voyage of H. M. S. Samarang, CRUSTACEA, 4 848, 

p. 41, p1. 44. fig. 4. 

(6) Idem, loc. cit., p. 42, pl. 9, fig. 2. 
(7) Idem, loc. cit., p. 42, pl. 9, fig. 4 , 



CANCERIENS FOSSILES. 289 
les Xanthiens, dont ils ont l'aspect general. Par la disposition de 
l'abdomen ils se rapprochent des Platyxanthes, des Menippes, dont 
ils s'eloignent d'ailleurs par beaucoup d'autres caracteres. La 
merne particularite de structure les rattache aux Pilumniens par 
l'intermediaire de quelques especes non decrites que je proposerai 
de reunir en un petit genre sous le nom de Pilumnopeus, lequel 
participe a la fois, comme son nom l'indique, des Pilumnes et des 
Panopees. Par la forme du bord labial et l'existence d'une echan-
crure sous-orbitaire externe, it se rapproche de ces derniers ; 
d'autre part, par la forme du front, par l'aspect de la carapace, 
par l'existence de sept anneaux a l'abdomen, it se lie intimement 
aux Pilumnes. 

La section des OzIENs se compose de plusieurs genres tres-voi-
sins les uns des autres, en tete desquels se trouve le genre Ozius 
&Ali en 1834 par M. Milne Edwards (1). 11 presente quelques 
caracteres communs avec les Panopees, entre autres d'avoir le bord 
labial fortement echancre, pour livrer passage a l'eau qui sort du 
canal expirateur de la chambre branchiale. La carapace est me-
diocrement elargie et en general aplatie; les antennes externes sont 
disposees comme chez les Xanthes ; l'endostome est fortement 
canalicule . Les pinces sont terminees par des doigts aigus ; les 
pattes ambulatoires sont cylindriques ou comprimees, mais ne 
portent jamais de cretes. L'abdomen du male, de memo que celui 
des Pilumnes, des Heteropanopees, etc. , se compose de sept arti-
cles. L'Ozius tuberculosus (2) et l'Ozius guttatus (3) peuvent etre 
pris comme types de cette division. 

M. Dana a reuni, sous le nom de Pseudozius (It), un certain 
nombre d'especes qui presentent quelques-uns des caracteres des 
Ozius, tels que les cretes endostomiennes et l'echancrure du bord 
labial, mais qui different considerablement de ce dernier genre 
par la disposition des antennes externes. En effet, de memo que 

(4) Milne Edwards, Hist. nat. des Crust., p. 404. 
(t) Idem, loc. cit., 6. I, p. 405. 
(3) Idem, loc. cit., t. I, p. 406. 

(4) Dana, United States explor. Exped., CRUSTACEA) 1, I, p. 232. 
4° serie. Zorn.. T. XX. (Cattier n° 5.) 3 19 
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chez les Menippes, les Platyxanthes, les Pelceus, etc., l'article 
basilaire n'arrive pas au front, et la tigelle mobile se trouve libre, 
au lieu d'être enchassee dans l'hiatus orbitaire interne. La cara-
pace, plus ou mains transversale, est en general fortement depri-
mee ; les doigts des pinces sont aigus ; enfin 1'abdomen est divise 
en sept articles. 

Le genre Spherozius a ete etabli par M. Stimpson (I.) pour 
quelques especes tres—voisines des Pseudozius, dont ales pre—
sentent les caracteres antennaires ; mais elles sont caracte—
risea par la forme retrecie et subglobuleuse de la carapace
le Pseudozius dispar de Dana (2) peut servir de type a ce 
genre. 

Le genre Epixanthus, propose dernierement par M. le docteur 
C. Heller (3), rattache les Ozies aux Xanthes. II presente en effct 
la forme generale de ces derniers ; les antennes externes sont dis—
posees de tneme, mais l'endostome est fortement canalicule, et, 
de mettle que chez les Oziens, 1'abdomen du male compte sept 
articles. L'Ozius frontalis de M. Milne Edwards (It) doit se ranger 
dans ce genre. 

Je crois done placer ici a la suite des Oziens, et sous le nom gene - 
rique de Necrozius, un Crustace fossile de l'argile de Londres qui, 
par sa forme generale, ressemble beaucoup aux Spherozius. L'ar-
ticle basilaire des antennes externes, autant qu'on petit en juger sur 
l'individu que j'ai entre les mains et que je dois a l'obligeance de 
M. Bowerbank, parait ne pas atteindre le front. L'abdomen pre-
sonic sept articles et les pattes anterieures sont tres-inegales, 
comme on le remarque chez les Oziens en general. Malheureuse-
ment je n'ai pu etudier l'endostorne et voir s'il etait lisse ou garni 
de cretes, mais l'ensemble des caracteres fournis par les autr6 

(4) Stimpson, Prodromus, etc. (Proceed. of the Acad. of Nat. Scien. Phila-
delph., 4858, n° 85. 

(2) Dana, loc. cit., t. I, p. 235, p1. 43, fig. 9. 
(3) Heller, Beitrage Wur Crustaceen-Fauna des Rothen Meeres (Sit;ungsb. d. k. 

Akad. d. W. Math. Nutur., et. XLIII, Bd. 4, abth. 4864), p. 323, pl. 4, 

fig. 44. 

(4) Milne Edwards, loc. cit., pl. 1, p. 406. 
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parties suftit pour fixer la place que ce fossile doit occuper dans 
une classification naturelle. 

Le genre Ruppellia de M. Milne Edwards (1) fait encore partie 
du petit groupe des Oziens, dont it offre les principaux caracteres. 
L'endostome est fortement canalicule, le bord labial est echancre ; 
l'abdomen du male compte sept articles, mais la region anten—
naire est conformee d'une facon toute particuliere. Le bord orbi-
taire inferieur se joint a l'angle externe du front, de facon que 
les antennes externes sont completement exclues de l'orbite ; 
Particle basilaire est grand et se soude au Ant par son bord supe-
rieur, qui Porte vers son milieu une tigelle mobile d'une petitesse 
extreme. Cette disposition rattache les Oziens aux Eriphies d'un 
cote, et aux Etisiens d'un autre cote ; elle rappelle egalement ce 
qui s'observe dans une des divisions de l'agele des Carpilides, le 
genre Euxanthus de Dana. Le R. tenax (2), de la mer Rouge, a 
ete pris comme base pour l'etablissement de ce genre. 

Les Ruppellies nous conduisent done directement a la section 
des ETISIENS, qui offre elle- meme des liens de parente etroits avec 
les Chlorodiens. 

Le genre Etisus, dont on doit la creation a M. Milne Edwards (3), 
renferme des Crustaces tres-semblables, par leurs formes, aux 
Leptodiens, dont ils ont aussi les pinces en cuiller ; mais ils en 
sont nettement separes par la disposition de la region antennaire. 
En effet, l'artiele basilaire des antennes externes est tres-grand, se 
reunit au front, et presente en dehors un prolongement qui rem-
plit l' hiatus orbitaire interne, de telle sorte que la tigelle mobile 
est completement exclue de l'orbile et s'insere sous le front. 

M. Dana a propose de separer des Eases, sous le nom d'Eti-
sodes (4), les especes dont la carapace est moins elargie, plus 
bosselee, et dont les bras ne depassent pas le bord du bouclier 
cephalo-thoracique. L'Etisodes anaglyptus de Milne Edwards 
devrait rentrer dans ce genre. 

(I) Milne Edwards, Hist. nat. des Crust., t. I, p.-420. 
(2) Cancer tenax, Ruppell, op. cit., pl. 3, fig. 1. 
(3) Milne Edwards, loc. cit., t. I, p. 410. 
(4) Dana, United Stat. explor, Exped., CRUSTACEA, t. T, p. 181, 
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A cote des ttisodes doivent se placer quelques especes de 
l'ocean Indien, que je compte faire connaitre dans une autre occa-
sion, et qui se rapprochent peut-titre, davantage encore, des Chlo-
rodiens; je proposerai d'en faire un genre sous le nom de Chloro-
dopsis. Par leur forme generale, les especes qui composent ce 
groupe resseRiblent beaucoup aux Pilodius, avec lesquels on les 
confondrait, si l'on n'examinait pas la region antennaire, en effet, 
['hiatus orbitaire externe est rempli par tin prolongement do l'ar-
tide basilaire, et la tigelle mobile est exclue de l'orbite comme 
chez les Etisiens. On pe petit cependant pas les confondre avec ces 
derniers, parce que de meme que dans le groupe de Cblorodiens, 
le bord anterieur du cinquieme article des pattes-m5choires exter-
nes est legerement echancre en arriere de ['insertion du qua-
trieme article. 

D'apres l'etude que nous venons de faire des differents genres 
qui composent l'agele des Xanthides, nous voyons done que ce 
groupe comprend un grand nombre de formes creees sur un 
merhe plan typique, qui, modifie de diverses manieres, permet, 
par certaines combinaisons de caracteres, l'etablissement de plu-
sieurs subdivisions plus on moins homogenes. 

Les principales particularites organiques qui se remarquent et 
qUi, suivant leur mode de groupement, caracterisent ces groupes, 
sort de differents ordres, et peuvent se resumer de la maniere 
suivante : 

1° L'article basilaire des antennes externes se joint au front. 

L'article basilaire des antennes externes ne se joint pas au front. 

L'article basilaire des antennes externes se prolonge dans ['hiatus 
orbitaire. 

2° L'endostome est canalicule. 

L'endostome est lisle. 

3° Le bord labial est fortement echancre. 
Le bord labial est entier ou a peine echancre. 

h° Les pattes ambulatoires presentent des cretes. 
Les pattes ambulatoires ne presentent pas de cretes. 
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5° Les pinces se terminent par des doigts en cuiller. 

Les pinces se terminent par des doigts tranchants. 

6° L'abdomen du male se compose de sept articles. 

L'abdomen du male se compose de cinq articles. 

Ces caracteres se combinent de diverses manieres, de facon 
a modifier les principales formes des Xanthides, et ai les rattacher 
les tines aux autres. C'est ainsi que, parmi les Chlorodiens, chez 
les uns l'article basilaire des antennes arrive seulement au front 
chez les autres (Chlorodopsis), it remplit ]'hiatus orbitaire. 

Chez les uns, l'abdomen presente cinq articles (Ch/orodius), 
chez les autres, it en offre sept (Cyclodius). 

Parmi les Oziens, tantot l'article basilaire des antennes n'arrive 
pas au front (Pseudozius), tantOt it y arrive (Ozius), tantOt it se 
prolonge dans 1'hiatus orbitaire, qui est ainsi ferme (Ruppellia). 
Par ce caractere, it semblerait que l'on dig ranger ce dernier 
cote des Etises; mais, ceux-ci n'ont jamais de cretes endosto-
miennes et l'abdomen du male ne compte jamais que cinq articles; 
tandis que chez les Ruppellies nous voyons des cretes, et nous trou-
vons sept articles a l'abdomen : cette combinaison de caracteres 
les placera, par consequent, entre les Oziens et les Etisiens, mais 
plus pres des premiers. 

Parmi les Xanthiens, nous trouvons presque lutes les combi—
naisons possibles des caracteres signales plus haut, si ce n'est que 
jamais it n'existe de cretes endostomiennes bien marquees, et que 
l'orbite n'est jamais fernriee en dedans par le premier article des 
antennes externes. 

11 serait done impossible, dans un tableau dichotomique, de re—
presenter les affinites veritables des divers genres. On arriverait 
rapprocher des formes tres-differentes et a en eloigner de tres—
analogues on ne peut done s'en servir que comme d'une clef pour 
arriver facilement a la determination des divers groupes. 
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SECTION DES XANTHIENS. 

GENRE XANTHO. 

CANCER, Linne, Fabricius, Montagu, Herbst. 

XANTHO, Leach, Malacostraca Podophthalmata Britannim, 4845. 

XANTHO, Desmarest, Consider. sur les Crustaces, 4 825, p. 404. 

XANTHO, Milne Edwards, Hist. nat. des Crustaces, 4 834, t. I, p. 387. 

XANTHO, de Hann, Fauna japonica, CRUST., p. 4 8. 

XANTHO, Dana, Unit. Stat. explor. Exped., CRUSTACEA, t. I, p. 465. 

Leach a separe, du grand genre Cancer de Linne, une espece 
commune sur nos cotes, et connue sous le nom de C. floridus, 
Montagu ; it en a fait le type d'une nouvelle division generique 
qui fut aussitot adoptee par toes les naturalistes, et dans laquelle 
on a fait rentrer un grand nombre d'especes deja connues alors 
ou nouvellement decouvertes. 

Ainsi, en 1834, M. Milne Edwards rangeait vingt et un Can-
ceriens dans le genre Xanthe ; aujourd'hui it en existe beaucoup 
plus, mais quelques-unes des formes que l'on avail placees dans ce 
groupe devaient en etre separees pour rentrer dans d'autres divi-
sions reconnues necessaires : c'est ainsi que le X. hirtissimus a 
ete place parmi les Actcea, que le X. hirtipes est devenu le type 
des Paraxanthes. 

Le X. planus et le X. rotundifrons ne peuvent egalement pas 
rester dans le genre qui nous occupe; ils doivent trouver place 
dans des groupes differents. 

Ainsi reduit, le genre Xantho de Leach se distingue a 1'aide 
des macteres suivants. 

La carapace est mediocrement elargie, peu bombee, presque 
plate transversalement, et n'est courbee dans le sens de sa lon-
gueur que dans sa portion anterieure cette disposition lui donne 
un aspect particulier, qui permet de distinguer, au premier coup 
d'oeil, les Xanthes des divers representants de l'agele des Car-
pilides. En effet, chez ces derniers, la carapace est en general 
regulierement bombee, et la courbure est presque aussi sensible 
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vers la partie posterieure que vers la partie anterieure : la region 
cardiaque est aussi plus elevee que les regions branchiales. 

Les regions sont indiquecs par des sillons pen profonds, mais 
distincts; en general, elles ne sont pas decomposees en lobules. 
Les bords latero-anterieurs sont epais, divises en un petit nombre 
de dents on de lobes. Its se prolongent peu en arriere, et une 
ligne qui joindrait les angles laj.eraux diviserait le bouclier 
cephalo-thoracique en deux parties a peu pres egales. Le front 
est larnelleux, avance, presque horizontal, ordinairement entier ou 
sinueux et legerement echancre au milieu; it n'est jamais decoupe 
en dents comme chez les Cancers, ou meme comme chez les 
Ozies. 

L'article basilaire des antennes externes est bien developpe, it 
atteint le front, auquel it se reunit largement ; la tigelle mobile 
s'insere dans l'angle orbitaire interne, qu'elle remplit complete—
ment. Les antennes internes se reploient transversalement sous le 
front. Le troisienie article des pattes—machoires externes est 
subrectangulaire, et non echanere sur son bord anterieur, comme 
chez les Zozymodes ; l'endostome est lisse, et ne porte pas de 
cretes destinees a limiter en dedans le canal expirateur de la 
chambre branchiale. Les pattes anterieures sont fortes, inegales, 
mais cette inegalite est beaucoup moins marquee quo chez les 
Ozies et les Menippes ; les pincer se terminent par des doigts 
tranchants, quelquefois un peu arrondis vers le bout, mais jamais 
en cuiller, comme ceux des Chlorodes, des Etises, des Zozy-
mes, etc. 

Les pattes ambulatoires sont courtes, legerement comprimees, 
mais jamais elles ne portent en dessus de cretes tranchantes 
comme celles des Lophozozymes et des Zozymes. L'abdomen du 
male est divise en cinq articles, les troisieme, quatrieme et cin-
quieme anneaux etant sondes entre eux. Dans i'abdomen de la 
femelle tous les segments sont libres. 

En etudiarrt les diverses especes qui composent ce genre, 
on reconnait qu'il renferme deux formes hien distinctes par 
les dimensions relatives des diverses parties, de la carapace. 
Au premier abord, et si l'on examinait les Xanthes chez lesquels 
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cette disposition est portee a son plus ham degre, on serail tente 
de les separer et de les ranger dans des divisions generiques dis-
tinctes ; mais on ne tarde pas a reconnaltre qu'il existe tons les 
passages d'une forme a l'autre, et qu'une ligne de demarcation 
serait impossible a tracer. 

Chez les uns, le bouclier cephalo-thoraeique est notablement 
elargi, et les bords latero-anterieurs forment, avec le front, une 
ligne courbe reguliere a grand rayon. Comme representants de 
cette forme, je pourrai citer les Xanthes de nos cotes, le X. Gau-
dichaudii du Chili (1), le X. punctatus (2) de 1'lle de France, etc. 

Chez les autres, au contraire, la carapace est beaucoup plus 
etroite, les bords latero-anterieurs sont courts, et forment, en se 
reunissant au front, un angle plus marque. On observe cette dis-
position chez le X. scaber (3) des Iles de hi Sonde, chez le 
X. hamarckii (It) de l'ile de France. 

or . Xanthes a carapace elargie. 

XANTHO FISCHERI, Nobis. 

Voy. Ann. des sc. nat., 4862, t. XVIII, pl. 7, fig. 3, 32, 3b. 

Cette espece, dont je ne connais jusqu'a present qu'un seul indi-
vidu qui appartient au musee de Berne, et qui m'a ete obligeam-
ment communiqué par M. Fischer-Ooster, a ete recueilli dans les 
couches argileuses du gault de Sainte—Croix (canton de Neufchatel). 
C'est done, geologiquement parlant:, un des plus anciens Bra-
chyures connus; et it est a remarquer, qu'il appartient a l'un des 
groupes les plus eleves en organisation, celui des Xanthiens ; dans 
le metne etage, nous avions, d'ailleurs, deja rencontre le genre 
Reussia, qui en est tres-voisin. 

La carapace est beaucoup plus large que longue, et sous ce 
rapport le Xantho Fischeri se place dans la section des Xanthes 

(I) Milne Edwards, Hist. nat. des Crust., t. I, p. 396. 
(2) ldem, loc. cit., p. 396. 
(3) Fabricius, Suppl. Entonz. syst., p. 336. 
(4) Milne Edwards,/oc. cit., p. 391. 
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elargis ; le bouclier eephalo-thoraeique est legerement bombe 
dans sa partie anterieure et deprime en arriere ; en avant, les 
regions sont assez nettement indiquees ; les sillons sont plus mar-
ques que chez le X. floridus, Montagu, et le X. rivulosus des 
cotes de France, mais ils le soot moms que chez le X. impressus de 
Lamarck, dont ils rappellent, d'ailleurs, la disposition generale, 
bien que la lobulation soit, dans l'espeee fossile, poussee beau-
coup moms loin que dans l'espeee vivante. 

En effet, la region gastrique se confond presque completement 
avec la region hepatique. Les lobes protogastriques sont renfles 
et portent quelques tubercules ; le lobe mesogastrique est &mit et 
se prolonge jusqu'au front. Le sillon gastro-cardiaque est nette—
ment indique, et it se continue lateralement avec un sillon bran-
chial qui, de chaque cote, s'etend en dehors et va se perdre sur le 
bord latero-anterieur, apres s'etre decompose en trois sillons qui 
aboutissent : le premier, en arriere du dernier lobe latero-ante-
rieur, , le second en avant'cle ce lobe, et le troisieme, beaucoup 
moms marque, en avant du deuxieme lobe; ils se refleehissent en 
dessous, sur les regions pterygostomiennes, oil l'on apercoit nette-
ment leurs empreintes. Le front est etroit, peu avanee ; vu en 
dessus, it est deprime sur la ligne mediane et renfle sur les cotes; 
vu en dessous, it est un pen echanere au milieu et legerement 
onduleux. Les orbites sont petites, et presentent sur leur bord 
superieur les deux petites fissures que l'on voit en general chez 
les Xanthes. L'angle orbitaire externe est peu marque ; les bonds 
latero-anterieurs sont divises en trois lobes larges et arrondis, 
dont le dernier est le plus proeminent. 

Les regions pterygostomiennes portent encore quelques tuber-
cules assez gros. L'article basilaire des antennes externes, autant 
qu'on peut en juger sur 1'individu que j'ai eu entre les mains, 
se joint largement au front; les pattes-mikhoires manquent , le 
plastron sternal a disparu; on pout voir encore deux des articles 
de 1'abdomen, le dernier et l'antepenultieme mais coname ils 
appartiennent a une femelle, les caracteres que l'on en pout tirer 
sont de nulle valeur. Les pinces et les pattes ambulatoires 
tent pas. 
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La carapace mesure 0m,022 dans son plus grand diametre 
transversal, et 0m,012 du front au bord posterieur. 

Cette espece, a certains egards, s'eloigne des Xanthes vivants. 
Mais les differences sont trop faibles et d'une importance trop mi-
nims pour autoriser la creation d'une division generique speciale. 

Robineau-Desvoidy a d6crit, sous le nom de, Xantho Agas-
sizi (1), un Crustace fossile du terrain neocomien de Saint-Sau-
veur en Puisaye (Yonne). « Le corps, dit-il, est tres-incomplet; 
» it est entierement garni, ainsi que ses mains, de points tuber-
» culeux. Le dessous de la carapace offre des lineaments et des 
» bosselures qu'on a coutume d'observer sur les especes de ce 
» genre. Les bords anterieurs sont creneles. '» Cette description 
est tellement incomplete, qu'elle pourrait presque s'appliquer 
un Crustace quelconque, et la figure que l'auteur donne de ce 
fossile est completement invraisemblable : on ne peut se rendre 
compte, ni de cc que l'on y voit, ni de ce que l'on y doit voir. La 
pince, qu'il rapporte a mite espece et qu'il figure pl. 5, fig. 20, 
n'a jamais appartenu a un Xanthe, ni meme a un Cancerien elle 
provient evidemment de quelque Brachyure anormal, peut—etre 
du groupe des Dromiens. Il me parait done impossible d'admet-
tre ici le X. Agassizi, et je crois necessaire de le rayer des ca—
dres zoologiques, jusqu'A ce que la decouverte d'une autre cara—
pace permette de lui assigner des caracteres plus precis et d'en 
donner une figure plus exacte. 

Robineau-Desvoidy avail recu cette espece de M. Cotteau, dont 
les recherches approfondies ont Cant contribue au progres des con-
naissances relatives aux Echinides. J'ai cherche a me la procurer, 
mais M. Cotteau ne 1'a plus, et parmi les echantillons de la collec-
tion de Robineau -Desvoidy que le conservateur du musee 
d'Auxerre a bien voulu me permettre d'etudier, cette piece ne 
s'est pas trouvee. 

(4) Robineau-Desvoidy, Mem. sur les Crustaces du terrain neocomien de Saint-

Sauveur en Puisaye (Yonne) (Ann, Soc. entomot., 42 e serie, 1849, t. VII, p. 4 39, 
pl. 5, fig. 24). 
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Dans beaucoup de catalogues de Crustaces fossiles on voit figu-
rer le X. Brongniarti de Milne Edwards , des sables de Beau-
champ. M. Milne Edwards n'a jamais d'Acrit cette espece ; it avait 
simplement etiquete, sous ce nom, une pince faisant partie de la 
collection du Museum, et indiquee comme trouvee a Auvers. 
P. de Berville (1) avait cite cet echantillon, en disant : « Une autre 
» espece, egalement caracteristique de ces memos sables, a ete 

decrite par M. Milne Edwards (notes manuscrites) : c'est un 
Xantho, Leach, le X. Brongniarti. » 
Depuis, cette assertion a ete plusieurs fois repetee, et le 

X. Brongniarti est passe au rang d'espece ; mais it ne peut y 
rester. En effet, la localite on la pince en question avait ete trou-
vee etait mal indiquee, et j'ai pu me convaincre que cette piece 
provenait des calcaires grossiers des environs de Paris, et que 
probablement elle devait appartenir au Menippe (Pseudocarcinus), 
Chauvini, P. de Berville. 

GENRE XANTHOSIA, Bell. 

Th. Bell, Malacostracous Crustacea of Great Britain, part. II (Palmonto-
graphical Society pour 1862, publie en 4 863, p. 3). 

Ce genre a ete etabli dans un travail recent, par M. Th. Bell, 
pour plusieurs Crustaces du terrain cretace d'Angleterre ; it se 
rapproche beaucoup des Xanthes et surtout de ceux dont la cara-
pace est tres-elargie, tels que le X. floridus de nos cotes ; mais, 
comme sur les fossiles en question on ne pelt observer distincte-
ment et etudier avec le soin desirable. les organes les plus im-
portants , que l'on ne connait ni la region antennaire, ni les 
pattes, ni l'abdomen, dont la disposition peut etre differente de ce 
qui s'observe chez les Xanthes ordinaires, M. Bell a cru devoir 
les ranger dans une division generique particuliere. Un an aupa—
ravant, c'est-A-dire en 4862, cavais publie (2), sous le nom de 

(I) P. de Berville, Bull. Soc. geol. de France, 2 e serie, 1856, t. XLIV, p. I I I . 
(2) Ann, sc. nat., 4e aerie, 1862, t. XVIII, pl. 7, fig. 3, 34, 3b. 
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Xantho Fischeri, la figure d'une espece trouvee dans le gault du 
canton de Neufchatel, et qui parait se rapprocher beaucoup des 
Xanthosia; aussi, lorsque l'on connaitra d'une facon plus approfon-
die 1'organisation de ces derniers, et que l'on aura pu constater s'ils 
doivent en realite former tine division particuliere, le X. Fischeri 
devra pent-etre se ranger dans ce genre nouveau, a cote des especes 
anglaises. Mais, jusqu'a ce moment, les caracteres que j'ai pu 
observer sur ce fossile, etant les mentes que ceux des Xanthes, je 
n'ai pas cru devoir les. en separer, hien que je ne me croie pas 
cependant autorise a supprimer pour cela le genre Xanthosia, qui, 
pent-etre, se distingue par certaines particularites qui jusqu'ici, 
vu l'etat des echantillons, ont echappe a 1'observation. C'est ce 
que des etudes ulterieures pourront seules decider. 

Les Xanthosia se reconnaissent a leur carapace large, ordinai-
rement lisse ou peu tuberculeuse, et dont le bord latero-anterieur 
forme avec le front Line ligne regulierement courbe a grand 
rayon. Les regions sont bien indiquees a la partie anterieure ; le 
sillon branchio-hepatique est profond, et se joint, en arriere de la 
region gastrique, a celui du cote oppose, ce qui divise la carapace 
en deux portions presque egales. Le front est large, onduleux, 
emargine ; le bord latero-anterieur est decoupe en quatre dents 
ou lobes; les orbites sont ecartees, grandes ; le bord sourcilier 
presente deux fissures, qui se retrouvent egalement sur le bord 
sous-•orbitaire. Jusqu'a present on n'a rencontre aucun individu 
de ce genre, sur lequel on ait pu observer la disposition des 
antennes, des pattes ou de 1'abdomen. 

XANTHOSIA GIBBOSA, Bell. 

Voy. pl. 5, fig. 4, id, 4b. 

Bell, Fossil Malacostracous Crustacea (Palceontographical Society pour I 862, 

publie en 1863, p. 3, pl. 1, fig. 4-6). 

Cette espece a ete recueillie en Angleterre, dans les sables vents 
superieurs (upper greensand) de Wiltshire. 

La carapace est presque deux fois aussi large que longue ; sa 
partie anterieure est tres-convexe et sa partie posterieure deprimec. 
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Les regions sont netlement indiquees, surtout les lobes proto-
gastriques et mesogastriques ; les regions hepatiques sont saillan-
tes, et les regions branchiales sont divisees par des sillons. Ces 
sillons se refleehissent sur les regions pterygostomiennes. La 
surface du bouclier cephalo-thoracique est granuleuse en avant et 
ponctuee en arriere ; le front est large, &prime sur la ligne 
mediane, eleve sur les cotes ; son bord est onduleux. Les orbites 
sont larges, profondes, arrondies; on n'observe ni dents, ni tuber-
cules sur leur bord , mais on y voit, en dessus et en dessous, 
deux fissures lineaires etroites. Le bord latero-anterieur n'est que 
mediocrement long et decoupe en quatre dents triangulaires peu 
saillantes (sans compler l'angle orbitaire. externe). 

La largeur de la carapace est de 0m,030. 
La longueur, de Orn,016. 

XANTHOSIA GRANULOSA, M'Coy. 

Voy. pl. 5, fig. 5, 5a, 5b. 

REUSSIA GRANULOSA, M'Coy, On some new Cretaceous Crustacea (Ann. and 
Mag. of Nat. Hist.. 2 e serie, 4 854, t. XIV, p. 4 24 ). 

REUSSIA GRANULOSA, Reuss, Zur Kenntniss fossiler Krabben, 4 859, p. 4 0. 

M. M'Coy avait mentionne, sous le nom de Reussia granulosa, 
une espece des sables verts superieurs de Cambridge, mais it n'en 
avait pas fait connaitre les caracteres ; it s'etait borne a dire que la 
carapace etait converge de granulations fines et uniformes. Dans 
un precedent memoire, j'avais regarde cette espece comme n'etant 
probablernent qu'une variete, soit accidentelle, soit individuelle, 
du R. granosa. Mais M. Th. Bell, apres avoir examine avec une 
scrupuleuse attention les echantillons types des principales collec-
tions, soit de Londres, soit de Cambridge, a ete conduit a penser 
que le R. granulosa etait tout a fait distinct du R. granosa, et 
lame qu'il ne devait pas rester dans le merne genre. 

Par sa forme, la carapace ressemble beaucoupa celle de l'espece 
precedente, elle est egalement elargie ; les regions sont indiquees 
de la meme facon, le sillon branchio-hepatique est aussi profon-
dement creuse. Mais ce qui permet de distinguer facilement cette 
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espece, c'est que les bords latero-anterieurs, au lieu d'être divises 
en quatre dents, petites et triangulaires, sont decoupes en quatre 
lobes peu saillants (en comptant le lobe orbitaire externe). Le der-
nier est plus bombe et plus fort que les autres. Le bord sour-
cilier porte deux petites fissures, it en est de meme pour le bord 
sous-orbitaire. Le front est large et dispose cornme celui de res-
pece precedente. La carapace est couverte de fines granulations. 
L'epistome est large et granuleux. 

Cette espece est rare ; on la trouve dans le greesand supe-
rieur de Cambridge et de Warminster. 

Largeur de la carapace, 0m,030. 
Longueur, Or°,017. 

GENRE ZOZYMUS. 

CANCER, Linne, Fabricius, Latreille, Desmarest. 

ZOZYMUS, Leach, in Desmarest, Consider. sur les Crustaces, /1825, p. 405. 

ZOZYMUS, Milne Edwards, Hist. nat. des Crustaces, t. I, p. 383. 

ZOZYMUS, Dana, Unit. Stat. explor. Exped., CRUSTACEA, t. I. 

Ce genre a ete etabli par Leach pour une espece tres-commune 
dans les mers de l'Inde, et connue sous le norn de Cancer ceneus, 
Linne. Par leur forme generale, les Zozymesr essemblent beau-
coup aux Xanthes, et surtout a certaines especes dont les pattes 
ambulatoires sont tres-comprimees, surmontees de cretes, et dont 
j'ai cru devoir former le genre Lophozozyinus ; mais its s'en dis-
tinguent par la forme des pinces, dont les doigts sont termines en 

:cuiller, tandis que chez les precedents its sont aigus et tranchants. 
La carapace est en general assez fortement bombee pour un Xan-
thide ; les regions sont souvent fortement indiquees, et decompo-
sees en lobules; les bords latero-anterieurs sont minces et tran-
chants. Le front est on entier, ou lobule; 1'article basilaire des 
antennes externes se joint largement au front ; 1'endostome est 
lisse, et enfin rabdomen du male De se compose que de cinq 
articles. 
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On a ete oblige de separer du genre Zozymus un grand nombre 
d'especes que l'on y faisait entrer anciennement, et qui ont pris 
place dans des groupes voisins : le Zozymus latissimus, Edw., 
doit se ranger parmi les Atergatis ; le Zozymus tomentosus est un 
Actceodes ; le Zozymus rugatus de Latreille est un Carpiloxan-
thus ; le veritable type du genre actuel est le Zozymus ceneus. 

ZOZYMUS DESMARESTI, Roux. 

XANTHUS DESMARESTI, Roux, Description d'une nouvelle espece de Crustace 

fossile (Ann. des sc. nat., 1 re serie, 1829, t. XVII, p. 84, pl. 5, B, 
fig. 4-2). 

Je crois devoir placer dans le genre Zozymus un Cancerien 
fossile que Roux avait fait connaitre sous le nom de Xanthus 
Desmaresti, et qui ne pcut rester dans le genre Xanthe. Malheu-
reusement it n'existe de ce Crustace qu'une assez mauvaise figure, 
et je ne sais ce qu'est devenu 1Whantillon qui a servi a cette 
determination. Roux ne 1'a pas donne au musee de Marseille, dont 
it kali conservateur. II serait cependant necessaire de retudier 
attentivement pour arrive'. A le classer avec certitude. Les pincer 
et les pastes ambulatoires, qui pourraient nous fournir dans ce cas 
des renseignements d'une grande importance, manquent sur ce 
fossile ; it faudrait done chercher dans l'etude des parties qui ont 
ete, conservees quelles sont les analogies les plus frappantes que 
presente ce Cancerien : or, c'est ce que la figure donnee par Roux 
ne permet pas de faire d'une facon rigoureuse. Par l'aspect exterieur 
de la carapace, le X. Desmaresti rappelle cc qui se voit chez le 
Zozymus ceneus. Le corps est assez fortement bombe, et non-
seulement les regions sont fortement indiquees, mais elles sont 
decomposees en lobules. Les bords latero-anterieurs paraissent 
minces et tranchants ; ils sont decoupes en quatre ou cinq lobes 
peu saillants. Le front etait probableinent un peu deprime sur 
la ligne mediane, eta bord sinueux, comme celni du Z. ceneus. Les 
orbites sont petites, et dirigees directement en avant. Sur la face 
ventrale, on apereoit encore quelques vestiges de l'abdomen ; 
mais ii est impossible d'en deduire la forme et le nombre des 
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anneaux. La couleur et la nature de la gangue qui empiltait ce 
fossile ont conduit Roux a Denser provenait des alluvions, 
probablement quaternaires, des cotes des lades orientales, qui ont 
dejA fourni de nombreux Crustaces : le Scylla .serrata, le Ma-
crophthalmus Latreillei, et beaucoup d'autres. 

Largeur de la carapace, 0m,0/1-2. 
Longueur, 081,030. 

GENRE XANTHOPSIS Mac Coy. 

CANCER, Desmarest, Crustaces fossiles, 4822, p. 95. 

CANCER, Milne Edwards, Hist. nat. des Crustaces, 1834, t. I, p. 380. 

ZANTHOPSIS, M'Coy, On the Classification of some British fossil Crust. 
(Ann. and Mag. of Nat. Hist., 2e serie. 4 849, t. IV, p. 4 62). 

XANTHOPSIS, Bell, Fossil Malacostracous Crustacea (Palmontographical 
Society, 1857, p. 1 0). 

XANTHOPSIS Reuss, Zur kenntniss fossiler 1(rabben, 4859, p. 46. 

CYCLOXANTHUS, Milne Edwards, dans d'Archiac, Hist. des progr. de la 
geologie, t. III, p. 304, K. 

Le genre Xanthopsis a ete etabli en IWO, par M. M'Coy, 
pour quelques Crabes fossiles de l'argile de Londres, qui se dis-
tinguent de tons les autres Canceriens par un grand nombre de 
particularites d'organisation, et dont une espece avail dejA ete de-
crite et figuree par Desmarest sous le nom de Cancer Leachii. Ce 
genre se reconnait aux caracteres suivants : La carapace, medio—
crement elargie, est plus ou moins renflee, et presente une forme 
un peu circulaire ; la partie posterieure du bouclier cephalo-
thoracique est remarquable par ('existence de bosselures ordinai—
rement proeminentes, et particulierement accusees sur les regions 
branchiales ; les bords latero-anterieurs forment avec le front une 
courbe reguliere , et portent un, deux ou trois tubercules ou 
epines les bords latero—posterieurs sont longs et renfles. Le front 
est decoupe en quatre dents; le bord sourcilier ne presente anemic 
trace des fissures qui se voient chez les Xanthes et la plupart des 
Canceriens ; le bord sous-orbitaire est egalement entier ; 1'article 
basilaire des antennes externes est gros , la tigelle mobile se re-
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ploie obliquement sous le front, qui s'avance beaucoup au dela. 
L'article basilaire des antennes externes atteint le front, et clot 
l'orbite en dedans, mais it ne se joint pas largement au prolonge-
ment sons-frontal, comme cela a lieu chez les Xanthes, les Chlo-
rodes, etc., et it ressemble davantage a ce que l'on observe chez le 
Paraxanthus hirtipes ; sa tigelle mobile occupe l'hiatus orbitaire 
interne. L'apophyse inter-antennulaire de l'epistome est courte, 
large et aplatie ; l'endostome est lisse, et ne presente aucune trace 
de la crete qui, chez les Pilumnes, les Ozies, etc., limite en dedans 
le canal expirateur de la chambre bra nchiale. Les pattes-mAchoires 
externes sont bien developpees ; le troisieme article est grand et 
subreetangulaire ; son bord anterieur est droit et non echancre, et 
le quatrieme article s'insere sur son bord interne, un peu au-des-
sous de l'angle antero-interne. 

Les pattes anterieures sont inegales ; le bras est court, et corn-
pletement cache sous le bord de la carapace ; la main porte en 
dessus une rangee plus ou moins marquee de tubercules ; on en 
observe aussi quelques-uns beaucoup plus gros sur sa face externe ; 
les doigts sont termines par une extremite aigu6. Les pattes ambu-
latoires sont greles, cylindriques, ou pint& legerement compri-
mees, mais n'offrent en dessus aucune trace de cretes. 

L'abdomen du male se compose de cinq articles, les troi-
sieme, quatrieme et cinquieme anneaux etant sondes entre eux. 
M. M'Coy, par une erreur inexplicable, avait cru que tons les 
anneaux etaient libres comme chez les Menippe. En etablissant 
son genre Xanthopsis, it appuie sur ce dernier caractere, de telle 
sorte que, quelques annees plus tard, M. Milne Edwards, exami-
nant diverses especesdu meme groupe recueillies dans les couches 
nummulitiques du deparlement des Landes, et y trouvant cinq 
articles a 1'abdomen, crut devoir en faire le type d'une nouvelle 
division generique tres-voisine des Xanthopsis, et qu'il designa 
sous le nom de Cycloxanthus. Mais depuis, .M. Th. Bell, dans son 
beau travail stir les Crustaces fossiles de l'argile de Londres, 
etudia d'une maniere complete un grand nombre d'exemplaires 
du genre Xanthopsis, et it constata que toujours les males de 
ces Crabes fossiles, comme on peut facilement s'en assurer, 
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ne comptent que cinq articles abdominaux; que jamais ces an-
neaux ne sont libres et distincts les tins des autres. Ces observa-
tions, contradictoires a la diagnose donnee par M. M'Coy, ont 
rendu inutile la division des Cycloxanthes, qui doit se confondre 
maintenant avec les Xanthopsis. 

Desmarest, en decrivant son Cancer Leachii qui se rapporte art 
genre qui nous occupe, ajoute que cette espece « appartient pent-
etre a la division des Crabes que M. le docteur Leach place dans 
son genre Xantho. » Mais en s'exprimant ainsi, it ne considerait 
les Xanthes que comme un sous—genre des Cancers, ainsi que 
l'indique d'ailleurs le nom generique sous lequel it a designe cette 
espece. 

M. Milne Edwards, dans son Histoire naturelle des Crustaces, 
place le meme fossile a la suite de son genre Cancer, qui, comme 
nous avons deja eu l'occasion de le dire, correspond aux A ter-
gatis de Dehaan et aux Platypodia de M. Th. Bell. 

M. M'Coy s'est, je crois, completement mepris stir les affinites 
veritables des Xanthopsis, car, se basant stir la disposition qu'il 
avait cru, a tort, exister dans l'abdomen, it rapprocha ce genre 
des Pilumnes, dont au contraire on doit dans une classification 
naturelle l'eloigner beaucoup. Il en differe, en effet, par la plu-
part des particularites importantes de son organisation. L'en-
dostome est lisle; chez les Pilumniens, au contraire, it est forte-
inept canalicule. L'article basilaire des antennes externes atteint le 
front; chez la plupart des Pilumnes, it en est tres- eloigne. L'abdo-
men, qui, chez ceux-ci, compte sept articles, n'en presente que 
cinq chez les Xanthopsis; la forme de la carapace, des pattes an-
terieures et ambulatoires, du front, etc., est tout a fait distincte. 
M. Th. Bell, apres etre arrive aux conclusions que je viens d'enu-
merer, rapprocha au contraire les Xanthopsis des Xantlies, tout 
en les rattachant cependant aux Carpilies. « Par la forme generale 
de la carapace, dit-il, particulierement par la declivite extraordi-
naire du front, aussi bien que par la voussure du bouclier *halo-
thoracique, ils different essentiellement des Xanthes et se rappro-
chent des Carpilies.

II me parait evident que les Xanthopsis presentent, en effet, 
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beaucoup de rapports avec les deux genres que je viens de citer, 
mais je crois que l'on peut etablir d'une maniere encore plus precise 
leur place naturelle. Aucune espece du genre Xantho ne presente 
des bosselures semblables sur la carapace, mais certaines especes 
offrent le meme aspect general, le X. sexdecemdentatus, Edw. et 
Lucas, en est un exernple (1). Par la forme avancee du front, par la 
disposition de la region antennaire, le Paraxanthus hirtipes paralt 
assez voisin des especes fossiles qui nous occupent , et de meme 
que, chez ces derniers, son front presente une tendance a la quadri-
lobation. D'autre part, la carapace des Xanthopsis est generalement 
plus bomb& que celle des Xanthiens, et en cela elle se rapproche 
de celle des Carpilides. Cependant, je ne pense pas que l'on puisse 
placer ce genre a cote des Carpilies ordinaires ; en proposant ce 
rapprochement, M. Bell n'avait examine que des echantillons a 
corps tres-bombe ; mais, chez un grand nombre de ces Crustaces, 
la carapace est au contraire tres-deprimee , et le front n'est que 
mediocrement declive. 

Les Harpactocarcinus, dont j'ai deja fait connaitre les diffe-
rentes especes, me paraissent, parmi les Carpilides, etre les plus 
voisins des Xanthopsis. Dans ces deux groupes, le front est de-
dive et decoupe en quatre dents, et les bords latero-anterieurs 
sont decoupes en plusieurs dents: chez l'H. punctulatus, Desm., 
du terrain nummulitique des environs de Yerone, le nombre de 
cos dents est considerable (dix ou douze) ; mais, chez l'H. Sou-
verbiei, it est reduit a cinq. Chez les Xanthopsis on compte deux 
dents de moins, e'est-A—dire trois. Les pinces offrent beaucoup 
d'analogie avec celles de ces Crustaces ; le bord superieur en est 
garni de tubercules , et it est a noter que ce caractere ne se 
retrouve que rarement chez les Crustaces vivants du meme 
groupe. Les patter ambulatoires des Xanthopsis et des Har-
pactocarcinus sont construites sur le meme plan ; elles sont corn-

(4) En raison de certaines particularites organiques, j'ai cru necessaire de 
separer cette espece des Xanthes ordinaires, et j'ai propose d'en former un genre 
sous le nom de Cycloxanthus, cette denomination etant devenue libre depuis 
qu'il est etabli que les Cycloxanthes fossiles sont des Xanthopsis. 
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parativement greles et subcylindriques. Mais les analogies s'ar-
relent la, et l'on ne petit les poursuivre plus loin; la forme de la 
carapace est tres-differente et separe definitivement ces deux 
genres qui, sous d'autres points de vue, paraissaient si voisins, 

II est curieux de noter qu'aux époques geologiques, chez un 
tres-grand nombre de Canceriens, le front etait decoupe en quatre 
dents bien distinctes et avancees ; tandis qu'aujourd'hui cette forme 
est au contraire tres-rare, et l'on observe pint& des fronts, soit 
entiers, soil lobules. 

Le genre Xanthopsis s'est montre au commencement de l'epo-
que tertiaire, et it ne parait pas avoir depasse la fin de la forma-
tion eocene ; it etait alors repandu sur tine waste surface : it est 
abondant en Angleterre, dans l'argile de Londres; on le rencon—
tre dans le calcaire grossier des environs de Paris ; it se trouve en 
grand nombre, en France, dans le terrain nummulitique du de-
partement des Landes; et it existe en Baviere, a Sonthofen et au 
Kressenberg. 

Etait-ce la meme espece qui vivait alors sur tons ces points et 
qui a laisse ses depouilles dans les formations que je viens de citer ? 
Je serais dispose 5 le croire. J'ai pu me convaincre, en etudiant de 
nombreuses series des Xanthopsis de France, que les formes de 
cette espece etaient extremement variables, et que si l'on n'avait 
eu tous les intermediaires, on aurait ete porte a faire deux ou trois 
especes de ce qui n'en est bien evidemment qu'une seule. Mais it 
no m'a pas ete possible d'examiner des series nombreuses prove-
nant de toutes les localites on l'on a rencontre ce genre, et ce que 
j'ai fait pour la France, je n'ai pu le faire, ni pour 1'Angleterre, 
ni surtout pour l'Allemagne. Je suis done oblige de conserver 
aujourd'hui toutes les especes qui ont ete signalees et decrites 
comme distinctes dans ces diverses regions, bien que je pense 
qu'on reconnaltra ulterieurement qu'elles ne sont que des varietes 
d'un seul et meme type specifique, qui devra alors porter le nom 
de X. Leachii, nom que Desmarest avail donne a l'une de ces pre-
tendues especes des 1822. 

Mais, pour arriver a ce resultat, it faudrait non-seulement com-
Parer un grand nombre d'echantillons des differentes localites, 
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mais encore pouvoir etudier les pieces qui ont servi de types aux 
auteurs qui se sont occupes de ce sujet et qui ont decrit les especes 
en question ; je crois done que, dans l'etat actuel des choses, 
est preferable de multiplier, probablement outre mesure, le 
nombre des divisions specifiques plutot que de confondre des 
choses qui, peut-titre, sont distinctes. 

Je commencerai done l'etude des Xanthopsis par l'espece que 
j'ai pu examiner sous toutes ses formes, :I tous ses ages et avec 
toutes ses variations, dues, soit au sexe, soit a des circonstances 
individuelles oh accidentelles, espece dont je possede plusieurs 
centaines d'echantillons parfaitement conserves. 

XANTHOPSIS DUFOURII, Milne Edwards. 

Voy. pl. 6. 

CYCLOXANTHUS DUFOURII, Milne Edwards, dans d'Archiac, Hist. des progres 
de la geologic, 4850, t. III, p. 304 K. 

CYCLOXANTHUS DELBOSII, Milne Edwards, toe. cit., t. III, p. 301 K. 

CYCLOXANTHUS LAMELLIFRONS, Milne Edwards, toe. cit., t. III, p. 304 K. 

11 y a quelques annees, M. Milne Edwards s'etant procure quel-
ques Canceriens fossiles du terrain nummulitique du departement 
des Landes, y avait reconnu trois formes differentes, tres-voi-
sines du Xanthopsis nodosa de M'Coy, mais dont 1'abdomen, con-
trairement a ce que disait ce dernier zoologiste, se composait de 
cinq articles. 11 les prit pour type d'un genre nouveau sous le nom 
de Cycloxanthus, et crut devoir y distinguer trois especes, savoir : 

Le C. Dufourii, qui se reconnalt aux fortes bosselures de la 
pantie superieure de la carapace ; 

Le C. Delbosii, qui a beaucoup d'analogie avec le precedent , 
mais dont la carapace, au lieu d'être fortement bombee, cornme 
chez le C. Dufourii, est presque horizontale ; 

Le C. lamellifrons, qui est intermediaire aux deux especes 
precedentes par sa forme generale, mais caracterise par quelques 
particularites dans la forme du front. 
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Depuis cette époque on a reconnu, ainsi que nous l'avons deja 
dit, que les caracteres assignes au genre Xanthopsis 6taient 
inexacts ; que 1'abdomen du male,'de 'Berne que celui des Xanthes, 
se composait de cinq articles, et que par consequent it n'existait 
aucune raison pour en separer les Cycloxanthes. Les fossiles dont 
je viens de parler doivent done prendre place dans la division des 
Xanthopsis. 

Grace a deux excursions que j'ai faites dans les carrieres des 
environs de Saint-Sever, et a l'obligeance de M. Leon Dufour, 
j'ai pu me procurer un grand nombre d'eehantillons de ce Crabe, 
et je me suis assure que les trois especes signalees par M. Milne 
Edwards n'etaient que trois formes d'un soul et meme type speci-
fique ; que, suivant l'age, l'aspect general variait considerable-
ment, les jeunes individus etant beaucoup plus bombes et plus 
tuberculeux que les vieux. 

J'examinerai d'abord quels sont les caracteres des Xanthopsis 
a carapace bombee et fortement bosselee, auxquels M. Milne 
Edwards avait donne le nom de X. Dufourii, et qui ne sont pour 
la plupart que de jeunes individus. 

La carapace n'est genre plus large que longue ; elle est forte-
ment bombee dans le sens antero-posterieur, et tres-medio-
crement dans le sens transversal. Sa forme est presque circulaire, 
a cause du renflement des bords latero-posterieurs, qui sont au 
moins aussi longs que les latero-anterieurs. Les regions sont 
separees par des sillons a peine visibles, mais leurs divers lobu-
les sont marques par de fortes bosselures. Les lobes protogastri-
ques sont indiques par deux bosses arrondies ; le mesogastrique 
forme egalement une bosse, en arriere de laquelle on en voit une 
autre qui represente les lobes mesogastrique et urogastrique con-
fondus. La region cardiaque est limitee des deux cotes par une 
depression large et profonde. Le lobe anterieur porte une bosse, 
tandis que le posterieur est seulement arrondi. Les regions hepa-
tiques ne sont pas distinctes et restent confondues avec les bran-
chiales. Ces dernieres portent quatre bosses, plus saillantes que 
celles des regions precedentes ; sur le lobe epibranchial on en 
compte deux, l'une tout pOs du lobe urogastrique, l'autre plus. 
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en avant et plus rapprochee du bord. Sur le lobe mesobranchial 
it en existe une fortement accusee, et enfin on en \Tout unederniere 
moins saillante sur le lobe metabranchial. 

L'aspect du test varie beaucoup, suivant son etat de conserva-
tion et de la maniere dont s'est faite la fossilisation. La carapace se 
compose de trois couches : la plus superficielle est tres-mince, 
compacte comme une sorte de couverte ou de vernis de porce—
laine, et piquetee par une multitude de petites fossettes miliaires, 
visibles a la loupe. La couche moyenne presente aussi des petites 
fossettes analogues, mais plus grosses, plus larges et plus pro-
fondes, dans l'intervalle desquelles existe une multitude de tres-
petits points saillants granuliformes, qui peuvent disparaitre par 
1'usure. Enfin la couche profonde est plus epaisse, d'un tissu moins 
compacte, d'un aspect crayeux; au moment on on la met a nu, on 
voit a sa surface quelques granulations qui disparaissent sous le plus 
leger frottement. On comprend facilement que, suivant que les 
couches superficielles ont ete enlevees ou conservees, l'aspect exte-
rieur du test puisse etre completement modifie ; it arrive parfois 
que, sur quelques-ones des parties les mieux protegees, la couche 
superficielle persiste, tandis qu'on ne voit a cote que la couche 
moyenne, et que la plus profonde se montre un peu plus loin ; on 
peut ainsi les etudier facilement et se rendre compte des erreurs 
auxquelles on est expose dans une comparaison, si l'on n'etablit 
d'abord bien quelle est la couche du test que l'on a sous les yeux. 

Les bords latero-anterieurs de la carapace offrent trois dents 
tuberculiformes ; la derniere, qui forme l'angle lateral de la cara-
pace, est la plus saillante, eta raison de la voussure du corps elle 
se trouve la plus elevee ; la deuxieme en est assez eloignee ; la 
premiere est placee a peu pres a la meme distance de la seconde, 
et est a peine visible; sur quelques individus elle parait manquer 
tout a fait. Ces dents ou tubercules sort plus ou moins avances et 
pointus, mais cela depend principalement de l'elat de conservation 
du fossile. 

L'angle orbilaire externe s'avance en une saillie obtuse. L'or-
bite est petite, profonde et directement dirigee en avant. Le front 
est avance, tres-declive et decoupe en quatre dents; les deux 
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medianes plus rapprochees l'une de l'autre et un peu plus avan-
cees que les laterales ; lorsque les couches superficielles du test 
ont ete enlevees et qu'il ne reste que la couche profonde, les 
dents frontales paraissent beaucoup plus aigu6s et plus profonde-
ment decoupees. L'angle orbitaire interne s'avance en une pointe 
saillante. 

Les pattes anterieures sont inegales ; le bras ne porte ni epines, 
ni tubercules ; l'avant-bras presente en dedans un renflemeiit 
obtus ; it est lisse en dedans. La main est garnie sur son bord su-
perieur d'une rangee de six, sept ou huit tubercules peu saillants ; 
en dehors de cette ligne on en apercoit quelquefois une seconde 
beaucoup moms accusee ; la face externe de la, main est remar-
quable par l'existence de quatre bosses, dont trois sont situees les 
unes au-dessus des autres vers le tiers posterieur, parallelement a 
l'articulation de l'avant-bras; l'inferieure est plus saillante que les 
autres. La quatrieme est beaucoup plus forte et plus arrondie, elle 
est situee vers le tiers anterieur, , a la hauteur de l'intervalle qui 
separe les doigts. Ceux-ci sont armes d'un certain nombre de 
dents mousses, en general deux ou trois. Ils etaient colores en 
noir, mais cette coloration ne se prolongeait pas sur la main. 

Les pattes ambulatoires sont greles et cylindriques, le doigt est 
long et styliforme. L'abdomen du male est court et se compose, 
avons-nous dit, de cinq articles, les troisieme, quatrieme et cin-
quieme anneaux etant soudes entre eux. Le dernier est presque 
eompletement triangulaire ; le penultieme est rectangulaire et un 
peu plus large que long ; le cinquieme s'elargit en arriere, ou it se 
confond avec le quatrieme et le troisieme, qui s'elargit eonsidera-
blement jusqu'a la base des pattes. L'abdomen de la femelle est 
arrondi, elargi et compose de sept articles distincts : le septieme 
est grand et semi-ovalaire ; le sixieme est rectangulaire ; le cin—
quieme est beaucoup moms long ; le quatrieme est encore moms 
long et a peu pres egal au troisieme. 

Si l'on examine maintenant la variete de forme a laquelle 
M. Milne Edwards avail donne le nom de X. Delbosii, on voit 
qu'el le se rencontre chez des individus de grande taille,avances en 
age, et surtout chez les males, car les femelle sont generalement 
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plus fortement bombees et bosselees. Dans (Tile forme, la carapace, 
au lieu d'être bombee, est aplatie, et le front, au lieu d'etre tres-
forteinent declive, s'avance presque horizontalement; les bosses 
de la carapace sont comparativement tres-amoindries ; les bosses 
protogastriques et la mesogastrique peuvent manquer comple-
tement ; l'urogastrique et la cardiaque anterieure sont arrondies et 
pen saillantes. Les bosses epibranchiales se reduisent a de legeres 
saillies ; la mesobranchiale est toujours nettement circonscrite, 
mais la metabranchiale s'attenue beaucoup. 

Les dents des bords latero-anterieurs sont plus visibles, la 
posterieure se detache mieux ; les dents frontales sont plus longues 
et 1'intervalle qui les separe plus profond ; les pattes anterieures 
prennent parfois un developpement relativement enorme. 

Le naturaliste le plus exerce ne pourrait pas manquer de pren-
dre pour des caracteres specifiques ces particularites individuelles, 
s'il n'avait sous les yeux qu'on petit nombre d'individus offrant 
ces deux modifications extremes ; mais quand on est mieux favo-
rise par les circonstances, et qu'on peut etudier comparativement 
une longue serie de ces fossiles, on ne tarde pas a reconnaitre les 
intermediaires qui lient entre elles les formes les plus dissem-
blables ; on voit que chez les individus les plus petits, c'est-A-dire 
les plus jeunes, la carapace est fortement bombee et tuberculeuse, 
et que cette disposition est encore plus fortement accusee chez les 
femelles ; mais a mesure que ces Crabes grandissent, leurs formes 
changent, leur carapace s'aplatit, leur front se releve et tend 
a devenir presque horizontal ; enfin les bosses deviennent de 
moins en moins saillantes. On petit suivre pas a pas ces modi-
fications, et Bien qu'entre une tres-jeune femelle et un vieux male 
les differences soient considerables, it est impossible de les sepa-
rer specifiquement, quand on a pu etudier tous les chainons qui 
rattachent ces deux extremes. 

On doit aussi faire la part des circonstances accidentelles dues 
a la fossilisation, a la compression des couches, etc. Il est evident 
que si l'on compare tin moule interne a un echantillon complet, 
on y decouvrira des differences ; mais it est facile de s'en rendre 
comple, et avec un peu d'habitude on peut arriver a deviner, 
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d'apres la forme d'un moule, ce qu'il devait etre lorsqu'il etait 
entoure de son test. Malheureusement quelques paleontologistes ne 
tiennent aucun compte de ces circonstances, et etablissent sur 
des monies internes tres-incomplets des especes imparfaitement 
decrites qui ne peuvent qu'embarrasser la nomenclature scienti-
fique. 

M. Milne Edwards avait distingue, sous le nom de X. lamelli-
frons, un individu de grande faille dont le front etait presque 
horizontal et profondement decoupe ; or, nous aeons vu que lors-
que les couches superficielles du test sont enlevees, les dents fron-
tales sont plus proeminentes et plus profondement separees ; j'ai pu 
me convaincre, en etudiant l'individu qui avait servi de type a 
cette determination, que ce n'etait qu'un male a carapace assez 
aplatie, a front peu declive, et dont la couche profonde du test avait 
ete seule conservee. 

Le Xanthopsis Dufourii n'a, jusqu'a present, ete rencontre 
avec certitude que dans les couches du terrain nummulitique des 
environs de Saint-Sever, dans les Landes. On le trouve en abon-
dance dans les carrieres de Sainte-Colombe et dans les marnieres 
de Huntet, commune de Coudures. 

M. Hebert a bien voulu me communiquer un dchantillon, que 
je crois devoir rapporter a cette espece, et qui a ete recueilli a la 
partie inferieure du calcaire grossier, a Borizy-aux-Bois, pres de 
Coucy-le-Chateau. C'est une femelle a carapace tres-bombee et 
bosselee ; mais elle est en trop mauvais etat pour permettre une 
identification specifique rigoureuse , le test a completement 
disparu, le front est bristi et les pattes manquent. 

Largeur de la carapace d'un petit individu, 011,028. 
Longueur, Om,023. 
Largeur de la carapace d'un grand individu, Oul,065. 
Longueur, 01%050. 
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XANTHOPSIS LEACHII, Desmarest. 

Voy. pl. 7, fig. 4 et 2 ; pl. 8, fig. 3 et ; pl. 44, fig. 4. 

CANCER LEACHII, Pesmarest, Hist, nat. des Crust. foss., 4822, p. 95, pl. 8. 

CANCER LzAcan, Ranzani, Sopra due Granchj fossili della specie chiamata da 

Desmarest Cancer Leachii, Bologne, 4830, p. 13, fig. 7 et 8. 

CANCER LEACH'', Milne Edwards, Hist. nat. des Crust., 4834, t. I, p. 380. 

XANTHOPSIS BISPINOSA, M'Coy, On the Classification of some British fossil 

Crustacia (Ann. and Mag. of Nat. Hist., 2e serie, 4849, t. IV, p. 464). 

CANCER LEACHII, Bell, Fossil Malacostracous Crustacea (Palceontographical 

Society, 4857, p. 45, pl. 4, fig. 5 et 6, et non X. Leachii). 

Le Museum d'histoire naturelle possede aujourd'hui les deux 
fossiles qui ont ete (Writs et figures en 1822, par Desmarest, 
sous le nom de Cancer Leachii, et qui sont, par consequent, les 
types du Xanthopsis Leachii dont nous avons a nous occuper ici. 
Its ont ete envoyes a ce naturaliste par Leach, et proviennent de 
l'argile de l'ile Sheppey, a l'embouchure de la Tamise. Au premier 
abord, it semblerait done qu'il ne devrait y avoir aucune incer-
titude quant l'application de ce nom specifique ; mais les khan-
tillons etudies par cet auteur sont en tres-mauvais etat : le front 
est incomplet, et les figures qui en ont ete donnees sont impar-
faites et peuvent laisser quelque incertitude. Cependant, quand on 
etudie les pieces elles-metes, on ne conserve plus aucun doute 
sur leurs veritables caracteres, et it est facile de reconnaltre 
quelle espece elles appartiennent. 

Dans son memoire sur le genre Xanthopsis, M. M'Coy a 
considers l'espece de Desmarest comme non avenue, et it l'a com-
pletement rayee des cadres carcinologiques. Il aurait ete plus re-
gulier et plus conforme aux lois de la nomenclature, si effecti-
vement le C. Leachii ne pouvait se distinguer des formes voisines, 
de conserver cette denomination, et de lui assigner des caracteres 
precis. Ceci n'etait d'ailleurs pas necessaire, car en 1830, c'est-a-
dire dix-neuf ans avant la publication du travail de M. M'Coy, 
Ranzani avait donne, du Cancer Leachii, une figure tres-suffisante 
pour faire connaltre les details de son organisation; la carapace 
de rechantillon qu'il avait etudie etait en bon etat de conservation; 
les bords lateraux etaient intacts, de lame quo le front. 
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En 1857, M. Th. Bell, qui ne connaissait pas le travail de Ran-
zani, reprit la denomination specifique de Desmarest et 1'appliqua 
a l'une des especes decrites par M. M'Coy, le X. nodosa. Cette 
assimilation n'est pas tout a fait exacte ; le Cancer Leachii doit 
se rapporter, non pas au X. nodosa, mais au X. bispinosa, qui 
se distingue de l'espece precedente par sa carapace plus aplatie 
et moins fortement bosselee. J'ai pu me convaincre de ce fait, en 
etudiant les individus types de Desmarest, et it ne saurait y avoir 
aucun doute a ce sujet. Je donne ici tine figure scrupuleusement 
exacte de l'un d'eux, sur lequel on petit voir que les bosses de la 
carapace sont peu saillantes. 

La carapace de ce Cancerien est mediocrement convexe ; le 
front est peu declive, les tubercules sont peu proeminents. La 
surface est couverte de ponctuations larges et plus nombreuses en 
avant qu'en arriere. Les bords latero-anterieurs ne presentent 
souvent que les deux tubercules posterieurs, le premier s'atro-
phiant, mais la place qu'il occupait reste ordinairement marquee 
par une legere saillie. Des deux tubercules posterieurs, le dernier 
est le plus saillant. Les pattes anterieures sont semblables a celles 
de l'espece precedente ; seulement les tubercules du bord supe-
rieur de la main sont peu proeminents. 

Il me semble tres-probable que cette forme n'est que la variete 
aplatie que j'ai examinee chez l'espece precedente , et que 
M. Milne Edwards avait designee sous le nom de X. Delbosii. 
L'existence de deux ou de trois tubercules au bord latero-anterieur 
me parait un caractere de peu de valeur ; car souvent, dans des in-
dividus qui ne differaient certainement pas specifiquement, j'ai vu le 
premier de ces tubercules s'atrophier et devenir rudimentaire, tan-
dis que les autres s'allongeaint plus que d'ordinaire. Les ponctua - 
lions de la carapace, qui se remarquent chez le X. Leachii, me 
semblent dues a l'existence de la couche moyenne du test qui s'est 
conservee, tandis que la couche superficielle s'est detruite. D'ail-
leurs j'ai examine un grand nombre d'echantillons, provenant 
d'Angleterre, qui n'offraient que des differences peu sensibles 
avec la variete Delbosii de l'espece franoise. 

Nous ne savons que peu de chose sur les limites des varia-
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Lions que pent prtisenter Line metne espece, suivant les individus, 
les ages, les sexes, le climat, la nature du fond de la mer, la 
profondeur a laquelle elle vit. II arrive souvent que, dans une 
localite, on ne rencontre guere que de jeunes individus, tandis 
qu'il ne s'en trouve que de vieux dans d'autres pen eloignees. 
Ainsi, sur la cote de Granville, on ne rencontre que de jeunes 
individus du Cancer pagurus , tandis qu'a l'ile Jersey, situ& a 
pen de distance de cette ville, les pecheurs prennent souvent des 
specimens de cette espece d'une taille enorme et d'un age evi—
dernment tres-avance. 11 nous faut done proceder , avee une 
extreme prudence, quand it s'agit d'etablir des coupes speci-
liques. 

Le Xanthopsis Leachii se trouve en ahondance a l'ile Sheppey, 
on l'a egalement rencontre a Southend et dans le faubourg du 
nord de Londres. J'en possede aussi plusieurs individus recueillis 
a Sonthofen et au Kressenberg, en Baviere. 

Largeur de la carapace, 0°,057. 
Longueur, 0°,046. 

XANTHOPSIS NODOSA, M'Coy. 

Voy. p1. 5, fig. 2 ; pl. 8, fig. I et 2. 

XANTROPSIS NODOSA, M' Coy, On the Classification of some British fossil 

Crustacea (Ann. and Mag. of Nat. list., 2e serie, 1849, t. 1V, 

p. 163). 

CANCER RISPIDIFORMIS, H. von Meyer, Jahrb. fur Mineralog., 4850, p. 200; 

4852, p. 302. 

XANTHOPSIS LEACH ii, Bell, Fossil Malacostracous Crustacea (Palceontogra-

phical Society, 1 857, p. 44, pl. 4, fig. 4-4). 

XANTHOPSIS NODOSA, H. von Meyer, Terliare Decapoden aus den Alpen von 
OEningen and dem Taunus (Palceontographica, 4862, t. X, p. 447, pl. 46, 

fig. 4-4). 

M. Th. Bell await cru devoir rapporter au Cancer Leachii de 
Desmarest le Xanthopsis nodosa de M'Coy; mais nous avons 
pu nous assurer que cette premiere espece etait identique avec le 
X. bispinosa, M'Coy. 
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Par sa forme generale, par la forte voussure de la carapace, par 
la proeminence des bosses qui couvrent le bouclier cephalo-thora-
cique, le X. nodosa me parait se rapprocher beaucoup du X. Du-
fourii a carapace fortement bombee ; les particularites qui sepa-
rent ces deux Canceriens sont presque insignifiantes, et celles qui 
les distinguent du X. Leachii sont du meme ordre. Independam-
ment des caracteres tires de la forme generale du corps, les X. no-
dosa ne paraissent pas presenter la metne ornementation du test 
que l'espece precedente ; les ponctuations sont beaucoup plus 
petites, et entre elles on apercoit un grand nombre de petits 
points saillants et granuliformes. Nous avons déjà examine la va-
leur des caractores que 1'on peut tirer de 1'apparence exterieure 
du test, et les X. nodosa ressemblent beaucoup, sous ce rapport, 
aux X. Dufourii, chez lesquels la couche superficielle, l'espece 
de vernis qui recouvre le test, aurait ete enlevee. Les pattes ante-
rieures portent en dessus une rangee de six ou sept tubercules. 

Les principales differences qui separent le X. nodosa du 
X. Leachii sont done fournies par la forme bombee de la carapace 
et la proeminence des tubercules; or, nous avons vu que Pespece 
du departcment des Landes presentait ces deux formes parfai-
tement bien caracterisees. 11 me parait done au moil's tres-pro-
bable que les deux pretendus types specifiques de I'argile de 
Londres se fondront en un seul. 

Ce fossile se rencontre egalement en ahondance dans les cou-
ches argileuses de l'ile Sheppey ; on l'a trouve dans le faubourg 
nord de Londres et dans l'Essex. Yen possede plusieurs exem-
plaires recueillis a Sonthofen, en Baviere, et M. Herman de Meyer 
en a figure qui venaient du terrain nummulitique des Alpes. 

Largeur de la carapace, 01°,050. 
LOligueur, 01°,040. 
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XANTHOPSIS UNISPINOSA , M' Coy. 

Voy. pl. 5, fig. 'I . 

M'Coy, On the Classification of some British fossil Crustacea (Ann, and 

Mag. of Nat. Hist., 2e serie, 4849, t. IV, p. 464). — Bell, Fossil 

Malacostracous Crustacea (Palceontographical Society, 4858, p. 46, 

pl. 2, fig.4). 

M. M'Coy a separe sous ce nom, des autres Xanthopsis, les 
individus dont le front etait moins declive que celui du X. nodosa, 
dont les tubercules qui couvrent la carapace etaient moins sail-
lants, dont la dent posterieure du bord latero-anterieur etait 
courte, aplatie, triangulaire et pointue, les deux exterieures etant 
petites et obtuses. Its se distinguaient du Leachii par la voussure 
plus considerable de la carapace. M. Th. Bell les considere comme 
constituant une espece bien distincte des precedentes. Cependant 
je suis dispose A croire que, de meme que la precedente, cette 
forme n'est qu'une simple variete d'un seal et memo type speci-
fique. Nous savons que chez les Xanthopsis de France on trouve 
tous les degres entre la forme aplatie et la forme bombee de la 
carapace; que les proportions relatives des diverses dents later°+ 
anterieures peuvent varier que la derniere peut presenter des 
dimensions considerables, ou se reduire presque a un simple tu-
bercule. Le X. unispinosa serail pour l'Angleterre une de ces 
formes de transition. Quoi qu'il en soit, son nom d' unispinosa est 
mal choisi, et peut en dormer une idee fausse, car, bien que la 
dent posterieure suit la plus considerable, elle ne 1'est pas plus 
que chez beaucoup de X. Leachii. 

Ces fossiles ont ete trouves dans les memes localites que les 
precedents, a l'ile Sheppey, et probablement aussi a Highgate. 

Largeur de la carapace, 01°,043. 
Longueur, 01°,033. 
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XANTHOPSIS HISPIDIFORMIS. 

BRACHYURITES HISPIDIFORMIS (var. minor), Schlotheim, Nachtriiye our Petre-
jactenkunde, 4822, p. 24, pl. 2, fig. 3. 

XANTHOPSIS LEACHII (pars), Bell, Fossil Malacostracous Crustacea (Palmontogr. 
Society, 4 857, p. 45, pl. 4 , fig. 4 0). 

XANTHOPSIS BISPINOSA (pars), Reuss, Zur Kenntniss fossiler Krabben, 4 859, 
p. 46, pl. 4 2, fig. 4. 

XANTHOPSIS HISPIDIFORMIS (pars), Reuss, loc. cit., pl. 44, fig. 5. 

ll est impossible de faire rentrer dans aucune des varietes pre-
cedentes une forme de Xanthopsis qui se rencontre en Angleterre, 

l'ile Sheppey, et en Baviere, au Kressenberg ; elle se distingue 
par le developpement excessif des deux dents posterieures du bord 
latero-anterieur. Schlotheim avait figure, en 1822, un exemplaire 
sur lequel on remarquait cette particularite, et qui provenait d'An-
gleterre ; it l'avait designe sous le nom de Brachyurites hispidi-
formis (var. minor). 

M. Bell, dans son consciencieux travail sur les Crustaces de 
1' Angleterre, a figure un individu de ce meme type, et it le rap—
porte ti son X. Leachii, c'est—ti—dire au X. nodosa de M'Coy, en 
indiquant cependant qu'il differe de la forme ordinaire de cette 
espece. Cet echantillon provenait de 1'ile de Wight. 

Enfin, M. Reuss rapporta au X. bispinosa de M'Coy, 
dire au X. Leachii, l'individu decrit par Schlotheim, et it le fit 
figurer de nouveau. D'autre part, parmi les echantillons qui repre-
sentent son X. hispidiformis , it s'en trouve un qui bien evidem-
merit presente une grande analogie avec le precedent. 

_ II me parait tres-probable que cette forme n'est egalement 
qu'une variete du X. Leachii; mais puisque ces varietes, dont it a 
deja ete question, sont generaletnent considerees comme etant des 
especes, on doit agir de meme relativement a celle-ci, jusqu'A 
ce qu'une etude comparative raisonnée des fossiles des differents 
bassins soit venue montrer quelle est en realite l'etendue des 
variations de forme compatibles, dans ce genre, avec l'identite 
specifique. 

Largeur de la carapace, 0°1,050. 
Longueur, 0m,039, 
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XANTHOPSIS TRIDENTATA, Meyer. 

CANCER TRIDENTATUS, H. v. Meyer, ,Jahrb. fur Mineral., 4854, p. 57. 

XANTHOPSIS TRIDENTATA, H. v. Meyer, Tertiare Decapoden aus den Alpen, 

von OEningen und dem Taunus (Palceontographica, 4 862, t. X, p. 4 58, 

pl. 4 7, fig. 4-7). 

M. B. von Meyer a decrit sous ce nom tin Xanthopsis prove-
nant du terrain nummulitique du Kressenberg en Baviere : la 
carapace est mediocrement bombee, et les bosses qui la couvrent 
sont tres-reduites; on n'en voit que stir le lobe anterieur de la 
region branchiale; les bonds latero-anterieurs presentent trois 
dents biers developpees, dont la troisieme est la plus forte. D'apres 
1'examen de ce fossile, je serais dispose a croire que .ce n'est 
qu'un grand individu du X. Leachii. Nous savons qu'en avangant 
en age, les bosselures de la carapace s'attenuent chez ce Crustace. 
Sur plusieurs individus de Saint—Sever, dont la taille etait consi-
derable, c'est a peine si l'on en voyait la trace d'autre part, les 
femelles sont toujours plus fortement bombees que les males. 
L'individu observe par M. de Meyer &ail une femelle aussi est-
elle assez fortement bombee, malgre sa grande taille. Ce qui tend 
a confirmer les vues que je viens de presenter , c'est que j'ai pu 
examiner plusieurs Crabes du Kressenberg qui se rapportaient 
evidemment au X. Leachii, et qui ressemblaient d'une maniere 
frappante, par la taille et les proportions, au X. tridentata de 
M. de Meyer. 

Largeur de la carapace, 0'1,070. 
Longueur, 0m,057. 

XANTHOPSIS 'SONTHOFENENSIS, Meyer. 

CANCER SONTHOPENENSIS, H. von Meyer, kthrb. fiir Mineral., 4846, 
p. 463. 

XANTHOPSIS SONTHOFENENSIS, H. von Meyer, Tertiare Decapoden aus den 
Alpen von OEningen und dem Taunus (Palceoniographica, 4862, t. X, 
p. 4 59, fig. 7-9). 

Cette espece a ete etablie par M. Herman de Meyer stir le moule 
4° aerie. ZooL. T. XX. (Cahier no 6.) 1 24 
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interne d'un Xanthopsis trouve Sonthofen. 11 me semble difti-
cile de lui assigner des caracteres précis qui puissent permettre de 
le distinguer du X. Leachii : la forme, au premier abord, parait 
un peu differente ; la carapace est relativement plus large, et la 
moitie anterieure plus considerable par rapport a la posterieure. 
Mais les caracteres que 1'on peut tirer de l'examen d'un moule 
interne, quand it s'agit de formes aussi variables que celles des 
Xanthopsis, ne permettent pas, a mon avis, d'arriver 5 une deter-
mination specifique rigoureuse. 

Largeur de la carapace, 01°,057. 
Longueur, 01°,0/12. 

XANTHOPSIS BRUCKMANNI, Meyer. 

Voy. pl. 45, fig. 3, 4, ia, 4b, 4c. 

CANCER BRUCKMANNI, H. von Meyer, Jahrb. fiir Mineral., 4845, p. 456. 

XANTHOPSIS HISPIDIFORMIS (pars), Reuss, Zur lienntniss fossiler Krabben, 
p. 46, pl. 43, fig. 4-4? ; pl. 44, fig. 4-4 ; pl. 23, fig. 3-5, 

XANTHOPSIS BRUCHMANNI, H. v. Meyer, Tertiare Decapoden aus den Alpen, 
von OEningen and dem Taunus (Palceontographiea, 4 862, t. X, p. 452). 

D'apres les descriptions et les figures que M. H. von Meyer a 
donnees de cette espece, elle paraltrait bien distincte de toutescelles 
que nous venons d'examiner. Comme le fait remarquer cet auteur, 
suivant l'fige et le sexe, elle peut varier dans des limites tres-
etendues. Les femelles sont generalement plus grosses que les 
males; leur carapace est plus bomb& , et les tubercules y sont 
moins saillants. Cependant, chez quelques femelles, M. de Meyer 
a signale ['existence de bosses tres-saillantes. La carapace est 5 
peu pres ovale ; sa plus grande largeur correspond a la limite des 
regions gastrique et cardiaque ; elle est mediocrement bombee. 
Le front est en general fortement declive. Les bords latero-ante-
rieurs sont tam& completetnent lisses; tantot ils offrent une dent 
a leur extremite posterieure, au-devant de laquelle se voit parfois 
l'indice d'une seconde dent. Ces bords se recourbent en dedans, 
et forment une saillie qui vient aboutir a l'eminence meso—bran-
cbiale ; les autres bosses sont peu accusees. 
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C'est surtout par la forme des bords latero-anterieurs que le 
X. Bruckmanni parait differer des autres especes du meme genre. 
Sur plusieurs individus que j'ai eu entre les mains, it m'a ete im-
possible de constater ('existence de cette disposition dune maniere 
bien nette, et je n'ai pu m'assurer si elle existait naturellement, 
ou si elle etait due simplement a ce que ies dents avaient disparu 
par le frottement ; j'ai donc ete oblige de m'en tenir aux figures et 
a la description de M. H. von Meyer. 

Le •Xanthopsis Bruckmanni se trouve surtout dans les couches 
nummulitiques de Sonthofen, en Baviere. 

Largeur de la carapace, 0m,063. 
Longueur, Orn,53. 

XANTHOPSIS KRESSENBERGENSIS, Meyer. 
Voy. p1. 43, fig. 3. 

CANCER KRESSENBERGENSIS, H. von Meyer, Jahrb. fur Mineral., 4846, 
p. 463, 4852, p. 302. 

XANTHOPSIS KRESSENBERGENSIS, H. von Meyer, Tertiare Decapoden aus den 

A 1pen, von 0Eningen and dem Taunus (Palteontographica, 4862, L X, 
p. 456, pl. 4 6, fig. 4 2-14, pl. 47, fig. 8). 

Cette espece de Xanthopsis est extremement rare ; je ne l'ai ren-
contree dans aucune des collections de France, d'Angleterre et 
d'Allemagne que j'ai visitees ; elle a 616 trouvee au KreSsenberg, 
en Baviere, dans les couches nummulitiques. La carapace est re-
marquabletnent aplatie, sans qu'on puisse attribuer cet aplatisse-
ment a une compression accidentelle. Le corps est regulierement 
bombe, et les bosses saillantes qui se remarquent chez la plupart 
des Xanthopsis ont presque completement disparu , bien que le 
test soit conserve. Le lobe epibranchial presente un sillon parallele 
au bord latero-anterieur, et sur la region gastrique on voit une 
Legere depression, indice du prolongement du lobe tnesogastrique. 
La surface de la carapace est couverte de ponctuations fines et peu 
profondes. Si l'on joint par une ligne les deux angles latero-
anterieurs, la portion anterieure de la carapace sera notablement 
plus petite que la posterieure, tandis que chez la plupart des autres 
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Xanthopsis elle est au moms egale. Le bord latero-anterieur se 
(ermine en arriere par tine longue dent spiniforme droite et diri-
gee en dehors, d'un aspect tres-particulier, et dont je ne connais 
aucun analogue parmi les Canceriens vivants ou fossiles au 
levant d'elle on volt one plus petite dent; puis le bord est lisse 

jusqu'A l'angle orbitaire externe. Le front est presque droit, et les 
quatre dents qui le composent sont tres-obtuses et peu avancees. 
Les tubercules qui ornent le bord superieur de la main sont tres-
proeminents. 

Cette espece se distingue facilement par l'aplatissement de sa 
carapace, par ('absence de bosselures a sa surface, et surtout par 
la disposition de la longue epine qui (ermine le bord latero-
a n terieu r. 

Largeur de la carapace, 0°3,085. 
Longueur, 0-,057. 

En resume, it me semble au moms tres-probable que la plupart 
des formes qui ont ete donnees comme des especes distinctes de 
Xanthopsis ne sont que de simples varietes, et que le X. Leachii, 
Desm., le X. nodosa , M'Coy , le X. unispinosa , M'Coy , le 
X. tridentata, Meyer, le X. Sonthofenensis, Meyer, le X. hispidi-
formis , Meyer, devront un jour etre confondus sous le nom 
specifique commun de Xanthopsis Leachii, Desm. 

Dans l'etat actuel de la science, ce genre ne renferme que trois 
espeees nettement earacterisees et facilement reeonnaissables : ce 
soot les X. Leachii, Desm., X. Bruckmanni, Meyer, X. Kres-
senbergensis , Meyer. 

(La suite au prochain volume.) 

FIN DU VINGTIEME VOLUME. 
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